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NOURREDINE MOUSSA RÉITÈRE LA DÉTERMINATION DE L’ETAT À LES ÉRADIQUER  

Fini l’habitat précaire après 2014 
Le ministre a précisé que l'Algérie
a mis en place un plan pour
l’éradication progressive de ce
type d'habitat, qui sera
définitivement éradiqué au terme
du Plan quinquennal 2010-2014.
PAR CHAFIKA KAHLAL

D epuis le Caire,  où il a assisté, hier,  à
la réunion du conseil des ministres
arabes de l'Habitat dans sa 27e session,

Le ministre de l'Habitat et de l'Urbanisme
Nourredine Moussa a  exposé les différents
programmes de l’Algérie en matière de loge-
ment, affirmant que l’État a déployé des
efforts «colossaux» en matière de logement
afin de permettre à toutes les catégories
sociales l'accès au logement, selon leurs
revenus et leurs situations sociales. Cela,
affirme-t-il, en finançant la construction de
logements sociaux destinés aux citoyens
aux faibles revenus avec l'argent du Trésor
public. Quant à l’habitat précaire, le
ministre a précisé que l'Algérie a mis en
place un plan pour l’éradication progressive
de ce type d'habitat, qui sera définitivement
éradiqué au terme du plan quinquennal 2010-
2014, a fait savoir le ministre. L'Algérie, a-
t-il poursuivi, a également initié la
construction de groupements d'habitations
conformes aux principes du plan urbanis-
tique et aux exigences de la modernité tout
en préservant le patrimoine architectural du
pays. Evaluant la présidence algérienne pen-
dant un an de la 2e session du Conseil,
Nourredine Moussa a souligné que des pas
ont été franchis  en matière d'unification des
codes arabes de construction et d'exécution

des infrastructures. Ces réalisations, a-t-il
noté, sont extrêmement importantes car
elles facilitent l'action interarabe et élargis-
sent les espaces d'échange d'expériences en
matière d'architecture et ce, à travers l'ex-
ploitation des expériences positives et la
dynamisation du marché des matériaux de
construction. Nourredine Moussa a estimé
que la conférence arabe de l'habitat, qui  a

débuté hier au Caire, sera, « une tribune
importante et un atelier de travail où les
experts s'attelleront à élaborer des recom-
mandations et des feuilles de route devant
être soutenues  et enrichies ». L'échange
d'informations et d'expertises entre les pays
arabes, concernant les projets d'habitat à
moindre coût déjà réalisés, est à même de
faciliter «la coopération et la coordination»

dans ce domaine, a indiqué nourredine
Moussa. le ministre a, à l’occasion, salué
les efforts consentis par le conseil arabe de
l'habitat pour assurer le suivi des recom-
mandations du 1er sommet économique qui
aura lieu dans un mois à Charm Echeikh  et
l'élaboration d'un plan exécutif précis. il a
ajouté que le conseil a mis en place des
mécanismes de coopération «efficaces» entre
les pays arabes, précisant que l'échange d'ex-
périences sur les projets de l'habitat à
moindre coût déjà réalisés a permis de s'en-
quérir des différentes expériences arabes dans
ce domaine et partant de renforcer la coopé-
ration dans ce domaine. nourredine Moussa
a également salué l'étude en cours par le
conseil concernant le fossé qui se creuse
entre les besoins de logements et l'offre dis-
ponible, une étude à même, a-t-il dit, de
«permettre aux pays arabes de définir les
besoins et les orientations du marché de
l'immobilier, de l'investissement et de la
production des matériaux de construction
dans les pays arabes».                            

C. K.  

Vers l’éradication définitive de ces îlots de la misère.

EVENEMENT

RÉUNION DU COMITÉ CENTRAL DU FLN AUJOURD’HUI 

Les redresseurs en trouble-fête 
PAR MOKRANE CHEBBINE

L a réunion du comité central du Front
de libération national (FLN), aujour-
d’hui à Alger, s’annonce houleuse. Et

pour cause, plusieurs membres de cette
instance importante du parti ont décliné
l’invitation d’Abdelaziz Belkhadem, sous
l’impulsion du mouvement de redresse-
ment qui gagne de plus en plus du terrain.
Cette réunion qui devrait statuer sur le sort
des « indisciplinés » sera donc amputée
de plusieurs de ses membres, et pas des
moindres, en guise de protestation contre
les choix et les orientations de la direction
actuelle du FLN. Selon des indiscrétions,
des membres parmi le mouvement de
redressement venus de plusieurs wilayas
du pays, s’apprêteraient à perturber le
déroulement de la réunion di CC. Ce qui
augure d’une rencontre à haut risque, où
les clivages entre les militants du vieux
parti déborderont au grand jour, pour lais-

ser place à l’anarchie et aux escarmouches
verbales, et même corporelles comme ce
fut le cas en 2004. Hier d’ailleurs, c’était
la veillée d’armes au QG du mouvement de
redressement à Draria (Alger). Bien qu’ils
n’aient rien révélé sur d’éventuelles
actions pour « parasiter » le déroulement
de la réunion du comité central, les redres-
seurs ne comptent pas baisser les bras et
rester en spectateurs. La contre-attaque
pourrait s’avérer fatale pour l’actuelle
direction du parti, qui assiste impuissante
devant l’ascension spectaculaire des fron-
deurs. Maintenant que les dés sont jetés, la
réunion organique que s’apprête à organiser
le vieux parti aujourd’hui et demain, risque
de constituer une simple formalité, voire
un coup d’épée dans l’eau, en l’absence des
« détracteurs » d’Abdelaziz Belkhadem.
Les Mohamed-Seghir Kara, El-Hadi
Khaldi et autres poids lourds du mouve-
ment de Redressement et de l’authenticité
se sont radicalisés davantage, en ouvrant

des hostilités frontales avec les dirigeants
de l’actuelle direction du FLN. A présent,
ils réclament carrément la tête de
Belkhadem et certains « intrus », pour les
paraphraser. Par ailleurs, le camp des
redresseurs s’élargit de plus en plus. Dans
les structures de base du parti, les mili-
tants de base rallient massivement les
rangs de la dissidence. En attendant, l’élec-
tion des mouhafedh prévue au début de
l’année prochaine, la tension est à son
comble dans plusieurs wilayas, sinon
toutes. Nul besoin de rappeler les péripé-
ties qui ont émaillé l’élection des kasma.
La question qui taraude l’esprit des obser-
vateurs, c’est la faisabilité de la rencontre
d’aujourd’hui. Se dirige-t-on en effet vers
le report de la réunion de la CC, si cette
dernière n’atteint pas le quorum de sa com-
posante ? 

Selon les redresseurs, ils seraient plu-
sieurs membres de ladite instance à boy-
cotter la rencontre d’aujourd’hui. M .  C .

EVALUATION D’OTA-DJEZZY 

Le nom du bureau
d’études connu

avant fin décembre
Le bureau d'études, qui procédera
à l'évaluation de l'entreprise de
téléphonie mobile Orascom
Telecom Algérie (OTA-Djezzy), sera
connu avant la fin du mois de
décembre, a indiqué, hier, le
ministre de la Poste et des
Technologies de l'information et
de la communication, Moussa
Benhamadi à la presse en marge
de la session du Conseil de la
Nation consacrée aux réponses du
Premier ministre, Ahmed Ouyahia,
aux préoccupations des membres
du Conseil relatives à la
Déclaration de politique générale.
Le ministre  a précisé que 10
bureaux d'études, dont la majorité
représente des bureaux étrangers,
ont soumis leurs offres pour l'éva-
luation d'OTA et «un seul bureau
sera choisi avant la fin du mois
courant». «Personne ne peut avan-
cer la date d'acquisition finale de
Djezzy», a-t-il ajouté, expliquant
que «la commission, qui est à pied
d'œuvre pour sélectionner un
bureau d'études, doit d'abord ter-
miner son travail». À A une ques-
tion sur un éventuel recours du
propriétaire d'OTA à un arbitrage
international, M. Benhamadi a
indiqué qu’ «il s'agit de spécula-
tions de la part du propriétaire»,
estimant qu’ «il est normal qu'il
cherche à vendre son entreprise à
un prix élevé». «C'est l'évaluation
du bureau d'études et le marché
qui vont déterminer la valeur réel-
le de Djezzy», a-t-il souligné.            

C.  K.

LE SECRÉTAIRE DE LA MARINE AMÉRICAINE À ALGER 

Le renforcement de la coopération envisagé 
PAR LAKHDARI BRAHIM

L es corps des Marines algérienne et
américaine envisagent d’élargir leur
coopération bilatérale, par une

concertation continue entre les deux
pays, à la faveur de la récente visite du
secrétaire de la Marine américaine,
Raymond Mabus en Algérie les 21 et 22
décembre courant. Le responsable améri-
cain, qui a eu des entretiens avec le
ministre délégué auprès du ministre de la
Défense nationale, Abdelmalek
Guenaizia, et le commandant des Forces
navales, le général-major, Malek Necib,
a également visité les sites culturels dans
la capitale. « La visite du secrétaire sou-
ligne le partenariat important et grandis-
sant entre les Etats-Unis et l’Algérie dans
la promotion de la sécurité régionale et
s’inscrit dans le cadre d’une tournée dans
plusieurs pays y compris l’Afghanistan
et la région du Golfe », selon un com-
muniqué de l’ambassade des Etats-Unis
en Algérie. Les relations algéro-améri-

caines ont connu d’importants dévelop-
pements ces dernières années à la faveur
de l’échange de visites entre responsables
des deux pays. Ces derniers entretiennent
un partenariat très étroit dans tous les
domaines, notamment dans les affaires de
sécurité où les corps des deux pays
échangent en permanence leurs expé-
riences respectives. Selon le même com-
muniqué, Raymond Edwin « Ray »
Mabus est le 75e secrétaire de la Marine.
En tant que secrétaire, il dirige la Marine
et il est responsable d’un budget annuel
excédant les 150 milliards de dollars
ainsi que 900.000 personnes.  Il a pris
ses fonctions le 19 mai 2009. Le secré-
taire de la Marine est responsable de la
gestion des affaires du département de la
Marine, ce qui comprend le recrutement,
l’organisation, l’approvisionnement,
l’équipement, la formation et la mobili-
sation. Il supervise également la
construction, l’équipement, et la répara-
tion des bateaux, des équipements et des

structures et il est en charge de la formu-
lation et l’application des politiques et
programmes en accordance avec les poli-
tiques de sécurité nationale établies par le
président des Etats-Unis et le secrétaire à
la Défense. Avant de rejoindre l’adminis-
tration du président Barack Obama,
Mabus a occupé différents postes au sein
du gouvernement et dans le secteur privé.
En 1998, Mabus a été élu gouverneur du
Mississippi, et en tant que plus jeune
gouverneur du Mississippi lors des 100
dernières années, il a insisté durant son
mandat sur l’éducation et la création
d’emplois. Il a été nommé ambassadeur
des Etats-Unis en Arabie aaoudite durant
l’administration Clinton en 1994. Le
secrétaire de la Marine Mabus est origi-
naire d’Ackerman au Mississippi. Il est
titulaire ds’un diplôme de l’université du
Mississippi, un master de l’université
Johns Hopkins et un diplôme de droit de
Harvard. 

L .  B .
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Le Premier ministre, s’est
montré optimiste quant à
l’issue de la bataille  contre la
corruption en déclarant que
« la lutte contre la corruption
a commencé à donner des
résultats ». Il en veut pour
preuve les différentes affaires
ayant éclaté au grand jour.
PAR AMINE SALAMA

L e Premier ministre a réitéré la volonté
des pouvoirs publics à lutter avec
détermination contre la corruption et

l’ensemble des fléaux qui rongent le pays.
« L’État luttera avec force contre la corrup-
tion » a, en effet, indiqué Ahmed Ouyahia
en ajoutant que « ce fléau existe » tout en
exprimant des  regrets. Le Premier min-
istre, qui  répondait hier aux différentes
préoccupations des sénateurs formulées
lors du débat ayant porté sur la Déclaration
de  politique générale, présentée dimanche
dernier, s’est montré optimiste quant à l’is-
sue de cette bataille  en déclarant que « la
lutte contre la corruption a commencé à
donner des résultats ». Il en veut pour
preuve les différentes affaires qui ont éclaté
au grand jour. « Ces scandales c’est  bien
l’État  algérien qui les a dénichés ou est-ce
les autres ? » s’est-il interrogé comme
pour soutenir que sans cette  détermination
clairement affichée de l’État, ces multiples
affaires de corruption n’auraient pas été
découvertes. Et d’asséner: « Jamais la lutte
contre la corruption n’a autant mobilisé
l’État ». 

Ouyahia a, dans le même contexte, fait
une rétrospective de l’ensemble des
mesures prises  et des dispositions
juridiques initiées en vue de  « mettre fin à
la dilapidation des deniers publics ». À ce
titre, en effet, il a rappelé les quatre objec-
tifs  qu’ambitionne de réaliser l’État
s’agissant du chapitre relatif à l’exécution
de  la  dépense publique. Il a fait cas en pre-
mier à la problématique de la maîtrise des
coûts laquelle a toujours poussé l’État à
mobiliser des budgets supplémentaires.
Des budgets colossaux de surcroît comme
cette enveloppe financière de plus de 130
milliards de dollars alloués dans le cadre du
Programme quinquennal 2010-2014 à la
finalisation des projets du programme

2005-2009. L’obligation de parachève-
ment des études avant l’entame de tout
chantier,  objectif pour  lequel a été créé la
Caisse nationale de  développement et
d’équipement, le rythme de réalisation, la
consécration de la préférence de l’entre-
prise nationale, ont été aussi cités comme
d’autres objectifs à atteindre dans la
prochaine étape. Ouyahia, qui a rendu un
vibrant hommage aux cadres algériens, a
aussi évoqué, toujours en matière de la
démarche mise en œuvre pour lutter contre
la corruption, la reforme de la justice, le
doublement de effectifs de la Police et de la
Gendarmerie nationales, la redynamisation
de l’Inspection générale des fiances (IGF),
l’élargissement des prérogatives de la Cour
des comptes, le recrutement par les institu-
tions  publiques de conseillers juridiques et,
« last but not least », la création  récem-
ment d’un organisme de lutte et de préven-
tion contre la corruption. Il a   aussi annon-
cé la création prochaine d’un office de lutte
contre la corruption et, après avoir indiqué
que « l’argent sale existe » il a énuméré
les lois initiées comme celles relatives  au
crédit et à la monnaie, au mouvement des
capitaux, l’obligation de l’utilisation du
chèque, une mesure qui entrera en vigueur à
partir du mois de mars 2011 .

Jeunesse, le cri d’alarme 
du Premier ministre

Ahmed Ouyahia a tenu à adresser
plusieurs messages quant à la  nécessité de
bien prendre en charge cette frange de la
population, de loin la plus importante,
puisqu’elle représente la majorité. Il a cité
l’apparition de nouveaux phénomènes,
citant plus précisément celui des gangs qui
s’affrontent à l’épée, pour justement attirer

l’attention de l’ensemble de la société   en
interpellant particulièrement les plus âgés
qui doivent impérativement s’impliquer
davantage. En effet, pour le Premier min-
istre, « les personnes âgées ont une
responsabilité car ils doivent être à l’écoute
des jeunes  pour les orienter » ajoutant qu’
« il est impératif d’apaiser nos enfants ».
Ouyahia, qui dira que « la jeunesse est l’âge
de la révolte » , a exhorté le ministère des
Affaires religieuses à accomplir pleinement
sa mission. Car, selon lui, « le discours
religieux ne doit pas uniquement être  focal-
isé sur le licite et l’illicite, mais il y a aussi
l’orientation ». Evoquant les problèmes
des jeunes dans le sud du pays Ouyahia a fait
montre de ses craintes quant à la  situation
qui prévaut à nos frontières Sud. L’allusion
à El Qaïda  est on ne peut plus claire et c’est
sans  doute pourquoi il a appelé les notables
de cette région à prendre exemple sur les
regrettés Cheikh Sidi Belekbir ou
Akahamokh qui transmettaient fidèlement
les doléances des populations de ces
régions. De ce fait il a plaidé  pour la
nécessité « de nourrir l’espoir au sein de la
jeunesse » .

Amélioration  des performances
des collectivités locales

Le Premier ministre s’est aussi étalé sur
la situation des collectivités locales en
reconnaissant qu’elles souffrent de pas mal
d’insuffisances. Dont, notamment, la faib-
lesse de l’encadrement, le  manque de
moyens financiers et la question des
prérogatives. « Le gouvernement s’at-
telle à rectifier ces insuffisances » a-t-il
affirmé précisant que 5.000 cadres fonc-
tionnaire sont dans ce cas précis concernés
par le recyclage. Il a aussi annoncé un pro-

gramme de recrutement de 10.000 diplômes
universitaires. Cet effort a poussé l’État à
récupérer les centres de formation adminis-
tratives alors que l’École nationale  d’ad-
ministration forme les cadres dont ont
besoin ces collectivités locales et la haute
administration. Ouyahia, qui dira que
« l’administration territoriale est le pilier
de l’État », a reconnu que les communes
souffrent de manque de moyens financiers.
« Sincèrement une commune qui n’a pas de
moyens ne devrait pas exister « a-t-il affir-
mé avant d’ajouter « que cette situation est
due au découpage administratif  qui a crée
des commune sur la base du  populisme. Il y
a une situation de fait avec laquelle l’État
compose ». L’État a-t-il, en outre annon-
cé a, durant dix années, effacé par deux fois
les dettes des communes. De plus il a
souligné que l’Algérie consacre 60 mil-
liards de dinars pour les plans  de
développement communaux (PCD), esti-
mant que cela n’est pas le cas partout au
monde. Il a annoncé que 11 milliards de
dinars, consacrés au PCD, n’ont pas été
consommés. Ouyahia, qui a appelé les com-
munes à faire plus en matière de  collecte de
moyens financiers, a souligné que « vien-
dra le jour où les APC auront une autonomie
financière ». Reconnaissant l’existence de
divergences à propos du projet de code com-
munal il  dira « qu’il est logique que l’État,
qui assiste financièrement les  communes,
ait  un droit de regard ». 

« Il y a des insuffisances dans
l’action du gouvernement » 

Le Premier ministre a, contrairement à
la tradition, reconnu  l’existence d’insuffi-
sance dans l’action du gouvernement. « Oui
il y a des insuffisances et des retards » a
reconnu Ahmed Ouyahia devant les séna-
teurs ajoutant qu’ « il reste beaucoup de
défis  devant le pays » . Il a par conséquent
demandé aux sénateurs, même s’il s’adres-
sait en vérité à l’opinion  publique, un délai
supplémentaire. « Je  suis venu non pas
pour demander l’octroi d’un délai supplé-
mentaire au gouvernement, mais pour
l’Algérie. Car le processus de développe-
ment est difficile et demande beaucoup de
temps ». A-t-il affirmé. Il a aussi  démenti
certaines informations en soutenant que
l’État continuera à  subventionner les prix
des céréales . 

A .  S .

PAR AHMED BOUARABA 

L’Algérie ne se sent nullement gênée
par les révélations de WikiLeaks, a
indiqué, hier, le Premier ministre,

Ahmed Ouyahia.
En marge da sa réponse aux  interroga-

tions et préoccupations des membres du
Conseil de la Nation autour de la
Déclaration de politique générale du gou-
vernement, le Premier ministre a qualifié
l’affaire de « monde vaste ». Interrogé par
la presse, Ouyahia a répondu que
« WikiLeaks ne cause aucune gêne à
l’Algérie ». Concernée par quelque 800 doc-
uments, l’Algérie a, a-t-il souligné, ses
hommes qui veillent sur elle. Il a, dans ce
sens, fait savoir que l’ambassadeur ne fait
que son travail. « J'ai moi-même été
ambassadeur et les missions de tout ambas-
sadeur sont connues. Il reste au pays hôte de
veiller à protéger ses intérêts et d'assurer sa

sécurité », a-t-il dit à ce propos. Il faut dire
que c’est la première fois qu’un officiel
algérien s’exprime et réagit à cette affaire
considéré par moult observateurs interna-
tionaux comme étant un véritable séisme
dans le monde diplomatique.

Par ailleurs, Ouyahia a, concernant l’a-
grément de nouveaux partis politiques,
indiqué que cela se fera « lorsque leurs
dossiers seront conformes ». A une ques-
tion sur l'affaire Sonatrach, le Premier min-
istre a mentionné que « la justice est en
train de faire son travail ». Sur un tout un
autre plan et abordant cette fois-ci la circu-
lation de faux billets, il dira « une affaire
qui existe depuis 2006 », notant que ce
fléau « n'est pas une singularité algérienne
». Il a, dans ce sens, indiqué que la lutte
contre ce phénomène se poursuit à travers
le démantèlement des réseaux spécialisés
en Algérie et même à l'étranger, et ce, a-t-il
indiqué, en collaboration avec Interpol. 

« Nous finirons par maîtriser ce
phénomène », a-t-il affirmé. Pour ce qui
est du manque de liquidités au niveau des
bureaux de poste, il a indiqué que la demande
pour le mois qui a précédé l'Aïd el Adha, a
été multipliée par 500% dans certaines
wilayas. Une augmentation, a-t-il
souligné, due à l’augmentation des salaires.
Afin de mettre un terme à toute autre forme
de crise, Ouyahia a  appelé à l'usage du
chèque et des cartes interbancaires pour
toutes les opérations financières.  

Pour ce qui est des opérations de ratis-
sage menées, ces derniers jours, par les
forces de l’Armée nationale populaire ANP,
dans les massifs de Sidi-Ali-Bounab dans
wilaya de Tizi-Ouzou, le Premier ministre a
affirmé que la lutte se poursuit. « Le terror-
isme se combat quotidiennement » a-t-il
dit. Quant au bilan, il a déclaré qu’ « il faut
voir avec les services concernés ». 

A .  B .

Ahmed Ouyahia.
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AHMED OUYAHIA EN PARLE POUR LA PREMIÈRE FOIS 

« WikiLeaks ne cause aucune gêne à l’Algérie »

AHMED OUYAHIA DEVANT LES SÉNATEURS :

« La lutte contre la corruption a commencé
à donner des résultats »

ÉNERGIES RENOUVELABLES
Le programme sera
adopté au cours du
1er trimestre 2011 

Le Premier ministre a annoncé que le
Conseil des ministres examinera, au
cours du premier trimestre  de l’an-
née prochaine, le plan relatif  au
développement des énergies renou-
velables. « Des mesures de soutien
financier public pour la réalisation de
ce plan seront également prises » a
souligné Ahmed Ouyahia devant les
sénateurs ajoutant que  l’Algérie
compte d’abord mettre l’accent sur la
nécessité de fabriquer les
équipements nécessaires au
développement de ces  énergies, «
avant d’entrer en  négociation avec
les promoteurs de n'importe quel
projet en la matière, Desertec ou
autre ». A propos de Sonelgaz il dira
que cette entreprise « sans l’aide de
l’État cette entreprise aurait fait fail-
lite » tout en écartant toute éventual-
ité d’augmentation du prix du gaz et
de  l’électricité.  A. S.
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MESURES ÉCONOMIQUES 
DU GOUVERNEMENT 

La CAP applaudit 
Le président de la
Confédération algérienne du
patronat (CAP), Boualem
M'rakach a salué, hier, les déci-
sions prises par le gouverne-
ment, dans le domaine
économique notamment, qui «
contribuent au renforcement
des entreprises algériennes ».
« Nous applaudissons et nous
saluons les décisions prises par
le gouvernement, qui con-
tribuent au renforcement des
entreprises algériennes et à la
consolidation du produit
national », a déclaré Boualem
M'rakach dans un point de
presse animé à l'issue de la
réunion du bureau exécutif de
la CAP. Le rapport du bureau
exécutif de la CAP, qui sera
soumis « aujourd'hui au
Premier ministre », a-t-il dit,
contient « les propositions de
la Confédération » pour
l'amélioration de la situation
des entreprises et les relations
avec le gouvernement. La CAP
soutient également la position
du gouvernement quant à l'en-
gagement que doivent adopter
« les entreprises privées
envers l'économie nationale »,
a encore affirmé le président de
la CAP. « Nous, nous avons
toujours dit que ce n'est pas au
Trésor public de faire de l'entre-
prise, mais celle-ci doit être
accompagnée et suivie par les
pouvoirs publics », a-t-il dit. Il a
estimé, toutefois, qu'il « n' y a
pas eu assez de communica-
tion » sur les mesures prises
par les pouvoirs publics à la
faveur des réformes de l'é-
conomie nationale, alors que
certaines d'entre elles « ne
sont pas encore appliquées sur
le terrain ». Pour le président
de la CAP, « il n'y a pas encore
une bonne régulation du
marché », puisque l'informel
continue de parasiter l'entre-
prise nationale. En évoquant
les problèmes auxquels fait
face l'entreprise nationale,
M'rakach demande, entre
autres, « la prise en charge,
par le Trésor public, des agios
générés par les crédits d'in-
vestissement et d'exploitation
des entreprises » et permettant
à celles-ci d'échelonner le prin-
cipal de la dette sur une péri-
ode allant jusqu'à 10 ans. En
réaffirmant, par ailleurs, le sou-
tien de l'État « aux entreprises
(privées) », il a appelé à l'al-
lègement des procédures de
paiement des intrants néces-
saires à la production par la
baisse de la TVA sur ces pro-
duits. Sur la (prochaine) réu-
nion de la Tripartite, il a indiqué
qu'elle « se prépare dans de
bonnes condition ». Quant au
dossier des allocations famil-
iales, Boualem M'rakach a
indiqué que « ce problème est
en cours de règlement ».

L. B.

BAISSE DE 30% DE LA CRIMINALITÉ

Ne pas confondre malfaiteur 
et terroriste

TIZI-OUZOU

Le procès de l’émir de katibat Ennour reporté
PAR LOUNÈS BOUGACI         

L’émir de katibat Ennour, Ghazi Tewfik dit
Taha,  devait être jugé, hier, par le tribunal
criminel de Tizi-Ouzou. Les chefs d’accu-
sation retenus contre ce chef terroriste
sont : adhésion à un groupe terroriste,
destruction des biens de l’État et tentative
d’assassinat avec préméditation. 

Cet émir est cité dans l’affaire de l’at-
tentat kamikaze qui a eu lieu dans la ville
de Tizi-Ouzou le 3 août 2008. Pour rap-
pel, il s’agit d’un attentat suicide ayant

ciblé un célibatorium dépendant de la
sûreté de wilaya. Bilan de cette action ter-
roriste : quatre blessés légers mais aussi de
gros dégâts ayant touché plusieurs
véhicules et des logements situés près du
siège de la police ainsi que l’infrastructure
des services de sécurité.

L’attentat en question avait été com-
mandité au plus haut niveau de l’organisa-
tion terroriste El Qaïda au Maghreb
islamique, sur ordre de l’émir de la région
du centre, Abdennour Rachid Amine. Suite

à l’enquête menée par la police après cet
attentat, le kamikaze a été identifié. Il
s’agit d’un certain Sahari Makhlouf alias
Abou Meriem abou Hodeiba.

Ce dernier s’est servi d’un fourgon de
marque J 5 qui appartenait à B.M. avant
que ce dernier ne le vende à une autre per-
sonne. B.M. devait aussi comparaître dans
cette affaire qui a été reportée à une date
ultérieure qui n’a pas été précisée par la
justice.      

L . B .

TRIBUNAL DE BOUMERDÈS 

Trois ans de prison un terroriste
PAR TAHAR OUNAS

Le  tribunal criminel près la cour de
Boumerdès a condamné, lors de la journée
d’avant-hier, le dénommé B. Djilali, à une
peine de trois ans de prison ferme pour le
chef d’inculpation d’appartenance à un
groupe terroriste armé et tentative de créer
un climat de terreur parmi la population.
Les faits remontent au mois d’octobre
2009, au moment où les services de sécu-
rité ont procédé à l’arrestation de l’accusé

dans la région de Legata, à une vingtaine
de kilomètres à l’est du chef-lieu de
Boumerdès, en possession d’une corbeille
contenant une bombe de fabrication arti-
sanale et une vingtaine de CD faisant
apologie du terrorisme. 

Selon l’enquête menée par les services
de sécurité, la valise lui aurait été remise
par un autre terroriste pour la déposer afin
de cibler les forces de sécurité dans la
région. Présent au box des accusés, l’in-
culpé a nié avoir eu connaissance du con-

tenu de la valise remise le dénommé Z.
M., une nouvelle recrue de l’ex-GSPC.

Le représentant du ministère public
avait requis, quant à lui, une peine de 20
ans de prison ferme. Après délibération,
l’accusé a écopé de trois ans de prison
ferme. L’instance judiciaire avait con-
damné par contumace T. Zoheir, Fodil D.
et Z.  M. à la peine capitale pour, entre
autres, adhésion à un groupe terroriste et
homicide volontaire avec préméditation.  

T.  O .

La baisse de la criminalité
enregistrée est le résultat,
assure Aziz El Affani, directeur
de la Police judiciaire « de la
mise en œuvre du plan
d’action de prévention et de
lutte contre la criminalité,
urbaine en particulier ».
PAR SADEK BELHOCINE 

La criminalité a baissé de 30% en
Algérie. L’ensemble des services de sécu-
rité, y compris les services des Douane
algériennes, pour la contrebande et le traf-
ic illicite, ont contribué à cette perform-
ance. 

Pour les services de la Police nationale,
la baisse est de -5% pour 2009. Ce taux a
presque doublé pour 2010, à fin novembre,
pour atteindre 9,7%. Le volume de la lutte
contre les différentes formes de criminalité
se concentre essentiellement dans la crim-
inalité ordinaire, 97% et seulement 2,7
pour le crime organisé. La baisse de la
criminalité enregistrée est le résultat,
assure Aziz El Affani, directeur de la
Police judiciaire qui intervenait, hier à la
radio nationale, « de la mise en œuvre du
plan d’action de prévention et de lutte con-
tre la criminalité, urbaine en particulier »
Ce plan d’action s’articule sur 2 volets,
souligne le représentant de la DGSN qui
explique que le 1er volet concerne « la for-
mation spécialisée », le second volet est «
l’acquisition des moyens d’investigation
». Il reste que le vol de véhicules est « une
préoccupation importante »  pour le
directeur de la Police judiciaire, qui évoque
la neutralisation de 2 réseaux ayant des
ramification à Alger, Oran, Constantine,
la récupération de 61 véhicules et l’arresta-
tion des auteurs des vols. Pour les affaires

liées au terrorisme, Aziz El Affani parle de
« deux réseaux neutralisés et l’arrestation
de 2 individus et l’enquête suit son 
cours ». Pour le directeur de la Police judi-
ciaire, « il n’ y a pas de bande organisée en
Algérie » et « les groupes de malfaiteurs
n’ont aucune relation avec le terrorisme »,
expliquant, pour les cas d’enlèvement et de
kidnapping avec demande de rançon pour la
libération des otages, en particulier dans la
région de Tizi-Ouzou, que hormis des cas
avérés, il s’agit de fugues d’enfants qui ont
été élucidés. Il se félicite, dans ce cadre «
de la mobilisation de la population » pour
exiger la libération des otages détenus
par les terroristes et il estime « très
important » pour la DGSN ce soutien
populaire dans la lutte contre le terrorisme.
Faisant le bilan des saisies de drogue,
résine de cannabis notamment, Aziz El
Affani fait état de 2, 315 t pour 2010 et de
5,300t pour 2009 récupérés par les servic-
es de la Police. Ces quantités de drogues

émanent, souligne le représentant
de la DGSN, du Sud, du Sud-
Ouest et des pays du Sahel et
pour lesquels, respectivement
4.176 et 6.390 individus ont été
présentés devant la justice. 

Par ailleurs, il réfute le fait
que des gens aient subis des
gardes à vue musclées. Selon lui,
la garde à vue « est régit par le
code de procédure pénale » et «
des locaux appropriés sont prévus
à cet effet », précisant que « les
détenus ont droit à une visite
médicale et familiale et ont droit
à des moyens de communication
», outre le fait que le procureur de
la République informé, s’arroge
le droit de visite inopinée et en
cas de dépassement de lourdes
sanctions tomberont sur les
auteurs, avec ou sans dépôt de
plainte du détenu. Au sujet de la

lutte contre la corruption, l’intervenant
rappelle que l’Algérie a ratifié la conven-
tion des Nations unies relative à la préven-
tion et la lutte contre la corruption et la
lutte contre ce phénomène se fait dans le
cadre de la 01/06. Il révèle que pour 2010,
25 infractions liées à la corruption ont été
traitées par des brigades spécialisées, dont
46 affaires impliquant des agents publics
et des étrangers. Pour 2009, elles étaient
de l’ordre de 339, dont 62 impliquant des
nationaux et des étrangers. Selon lui, les
affaires de corruption au sein du corps de la
Police ne dépassent pas les 5 ou 6 cas qui
ont été traités, avouant que « les cas de
corruption sont difficile à prouver ». Il
faut, précise-t-il « le flagrant délit ». 

Enfin sur la télésurveillance, Aziz El
Affani révèle que « le projet est en cours
de mise en service » et est destiné « à ren-
forcer encore la prévention et la lutte con-
tre la criminalité ». S .  B.

Lutte de tous les instants contre la criminalité.

P
H
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GESTION DES PROJETS INDUSTRIELS EN ALGÉRIE

Respect scrupuleux 
des paramètres de couts 

TÉLÉPHONIE MOBILE

2010, première année de “profitabilité” pour Nedjma 
PAR AHMED BOUARABA 

L’ année 2010 semble avoir été béné-
fique pour l’opérateur de téléphonie
Watania télécome Algérie-Nedjma. En

effet, cette année est la première année de
“profitabilité” pour l’opérateur de télépho-
nie mobile « Nedjma », depuis son instal-
lation en Algérie en 2004. 

Ainsi, animant une conférence-débat,
hier au centre de presse d’El Moujahid, le
directeur général de Wataniya Telecom
Algérie, Joseph Ged a annoncé qu’après 5
ans de labeur, «Nedjma retrouve enfin sa
belle étoile». « 2010 est la première année
de “profitabilité” pour Nedjma depuis 6 ans
» a-t-il déclaré. Il a, en outre indiqué que « le
taux de croissance de Nedjma dépasse celui du
Groupe Qtel auquel » . Un groupe qui  a enre-
gistré 7milliards de dollars de revenus durant
les trois premiers trimestres de l’année dont
750 millions de bénéfices. Il est à noter que
le nombre d’abonnés de l’opérateur est de
plus de 8 millions. Un nombre qui le place à

la deuxième position après l’Indonésie, a
révélé M. Ged. En termes d’investissement,
l’invité d’El Moujahid a annoncé que Nedjma
est le premier investisseur dans le domaine
des télécommunications. « Pour le groupe,
l’investissement en Algérie est très rentable
et nous sommes très satisfaits » s’est-il
réjouit, ajoutant que « l’Algérie est un pays
très important dans tous les secteurs d’inves-
tissement  ». Indiquant que le taux d’investis-
sements en Algérie a atteint, en 2010,  1,5
milliard de dollars, le DG a souligné que «
Nedjma est un investisseur à long terme en
Algérie ». Dans ce sens, le taux d’investis-
sements en 2011 verra une augmentation de
50%. Concernant les ressources humaines,
le Conférencier a mentionné que près de
2.000 personnes sont employés au sein du
groupe dont 99% sont algériens pour une
moyenne d’âge de  30 ans. Il faut dire que
l’ouverture des boutiques, prévue pour 2011 ,
à raison d’une par semaine, outre les plus de
50.000 points de vente et les 250 espaces
service Nedjma ainsi que le distributeurs offi-

ciels et autres boutiques déjà en service,
absorbera un taux considérable de chômeurs.
En ce qui concerne le réseau technique, les 48
wilayas du pays ont été couvertes en une
année d’opération. Il y a lieu de noter que,
selon une étude ARPT, le réseau de Nedjma est
de 99,1% de qualité. En outre, plus de 3.000
sites techniques ont été installés à ce jour.
D’autre part, pour ce qui du sponsoring, Ged
a annoncé que, outre les 7 clubs de football
sponsorisés, Nedjma accompagnera l’équipe
nationale de handball qui devrait représenter
les couleurs nationales à la 22e édition de la
Coupe du monde des nations, prévue du 13 au
30 janvier en Suède. Par ailleurs, interrogé
par la presse sur l’élaboration des cahiers de
charges, relatifs aux prestations de la télé-
phonie mobile 3G, le DG s’est dit « satisfait
». Il a, sur ce dernier point, déclaré que « s i
nous obtenons une autorisation, nous serons
un partenaire efficace ». Pour rappel, le
gsroupe qatari Qtel est présent dans 17 pays
avec au total 70 millions d’abonnés. 

A .  B .

Cette importante rencontre, initiée
par le ministère de l’Industrie, de la
PME et de la Promotion des
investissements est très
intéressante en ce sens qu’elle
intervient à une période charnière
de l’exécution des grands projets
de réalisation des infrastructures
au niveau national, tels le métro
d’Alger, l’autoroute Est-Ouest…
PAR AMAR AOUIMER 

U ne importante assistance composée
essentiellement de cadres gestion-
naires et de managers d'entreprises a

participé, hier, à un atelier de  formation
en management, planification et suivi des
projets des entreprises industrielles, orga-
nisé au siège de l'Agence algérienne de
promotion du commerce extérieur (Algex)
et animé par Sofiane Saadi, consultant et
directeur en management à l’institut NT2S
Consulting Inc. à Vancouver (Canada) et
spécialiste en formation sur les méthodes
de planification, de contrôle et de suivi
des projets complexes. Cette importante
rencontre, initiée par le ministère de
l’Industrie, de la PME et de la Promotion
des investissements (MIPI) et dont
Mohamed Bennini, directeur de l’Algex,
n’a pas hésité à mettre la salle de confé-
rences à la disposition des séminaristes,
est très intéressante en ce sens qu’elle
intervient à une période charnière de
l’exécution des grands projets de réalisa-
tion des infrastructures au niveau natio-
nal, tels le métro d’Alger, l’autoroute Est-
Ouest… Pour le représentant du MIPI,
Djamel-Eddine Labed, directeur des études,
« cet atelier des projets complexes s’ap-
plique à toutes les activités et pour tous
les secteurs, institutions et organismes. Il
s’agit, en fait, de travailler en collabora-
tion et en réflexion sur les projets en déce-
lant les contraintes et en levant les coûts
et les délais de réalisation ». Saadi
explique que « le projet est un effort com-
plexe pour atteindre un projet (plan) spé-
cifique en respectant un échéancier et un
budget et ayant la notion de dates.
Toutefois, un projet ramène toujours de
l’innovation en tenant compte de l’orga-
nisation et des objectifs stratégiques de

l’entreprise ». Il a surtout mis l’accent sur
les attentes et les besoins du client-utili-
sateur qui est la personne la mieux placée
pour exprimer son besoin. Aussi, la réali-
sation d’un projet, que ce soit de dévelop-
pement industriel économique ou de
recherche-développement, requiert le res-
pect scrupuleux des paramètres de coût, de
budget, de temps et, bien entendu, des
risques inhérents aux différentes phases du
projet, en raison des menaces d’incertitu-
de, des aléas et des impondérables suscep-
tible d’intervenir au cours de la vie du pro-
jet. Celui-ci doit avoir un point de départ
et un point d’arrivée, le cas contraire fait
traîner le projet qui sera voué à l’échec,
selon ce consultant, estimant qu’en
Amérique du Nord, (Etats-Unis et Canada)
« le management est mené suivant la
méthode de gestion par projets » en pre-
nant comme exemple la gestion des pro-
grammes Apollo fondée sur des critères de
rationalité, ce qui a permis de gagner deux
années sur les dix années prévues. Le pro-
jet a été réalisé en l’espace de 8 années
avec l’intervention du président Kennedy.
Extrapolant cette méthode aux projets en
vigueur en Algérie, Saadi, estime que «un
responsable de projet à Hassi Messaoud,
par exemple, qui gère et chapeaute 15 pro-
jets ne doit pas seulement décider, mais
également valider (des étapes de réalisa-
tion de projets) ». Autrement dit, s’il est
incapable de mener à bien le projet sui-
vant les normes et standards scientifiques
et internationaux en termes de program-

mation, planification, budgétisation et
analyse des systèmes (particulièrement
contrôle et maîtrise du projet), il ne peut
pas être considéré comme un chef de pro-
jet, mais plutôt un chef de programme. En
disant « j’ai délégué quelqu’un pour le
suivi du projet en envoyant un e-mail et en
tenant des réunions ponctuelles », ce
manager trouble et perturbe les personnes
exécutant le projet, estime Saadi.  

La gestion par projets
applicables à Sonatrach 
et au métro d’Alger

La cartographie d’un projet doit
prendre en considération la certification
ISO des risques management et les
besoins en décelant le diagnostic, les
acteurs du projet, les utilisateurs et le
cahier des charges. Il y a lieu également de
détecter et de définir les délais, la motiva-
tion et les ressources, ainsi que la planifi-
cation et le budget. Saadi précise qu’«
entre un chef de projet très compétent et
un autre moins compétent, mais néan-
moins plus motivé, on choisit le second,
car il peut diriger convenablement le pro-
jet avec clarté et détermination ». Ce
consultant bien imprégné de la culture et
de la science de gestion des projets typi-
quement anglo-saxonne, affirme en fai-
sant allusion à la réalisation du métro
d’Alger que « tout projet de développe-
ment économique requiert la détection et
la résolution des problèmes bloquants et
une minutieuse et rationnelle gestion du

budget alloué » en préconisant également
« la limitation et la réduction des risques
tout en utilisant efficacement les tech-
niques et les ressources humaines ». Il
ajoute « tout projet a un début et une fin
claire en prenant en compte des priorités
» . Dans les projets de recherche dévelop-
pement, menés dans certains centres de
recherche en Algérie, on constate des
retards importants dans les différentes
étapes du projet, ce qui se répercute sur les
délais, les coûts devenus onéreux et sur-
tout la finalité du projet devant garantir
une motivation des chefs de projet et une
certaine continuité dans l’exécution du
projet même. En d’autres termes, des pro-
jets de recherche fondamentale ne menant
pas à des prototypes industriels ne sont
pas utiles et engrangent des sommes d’ar-
gent faramineuses. Alors, la recherche
appliquée travaillant avec les entreprises
et le secteur industriel est fortement
conseillée, affirment des observateurs.
Dans cet ordre d’idées, Bennini estime que
« la gestion méthodique des projets durant
les cinq prochaines années en Algérie est
indispensable, car le management des
projets exige une maîtrise et un contrôle
des montants alloués ». Selon ce consul-
tant, des responsables de projet, qui
disent que « des projets sont terminés à 80
% ou 97 % », induisent en erreur, car une
analyse de projet est primordiale, esti-
mant que le processus mérite un examen
en faisant référence à la codification, car
sans codification, il n’y a point d’analy-
se. « Aux USA, lorsqu’un Premier ministre
parle de projet, on connait déjà le chef de
projet et 80 % de la qualité du projet, ainsi
que la durée exacte, le coût… » a-t-il ajou-
té en précisant qu’il a déjà travaillé pour le
compte de l’entreprise nationale des
hydrocarbures Sonatrach dans des projets
en commun avec des industriels austra-
liens. 

A.  A .  

PORTÉ PAR LE FROID 

Le pétrole se hisse
à un nouveau

sommet 
Les prix du pétrole évoluaient en légère
hausse, hier, en cours d'échanges euro-
péens, montant à un nouveau plus haut en
deux ans à Londres, toujours porté par la
vague de froid en Europe. 
Le baril de Brent de la mer du Nord pour
livraison en février s'échangeait à 93,60 dol-
lars sur l'InterContinental Exchange (ICE) de
Londres, en hausse de 40 cents par rapport
à la clôture de mardi. 
Il a grimpé  jusqu'à 93,79 dollars, un niveau
sans précédent depuis le 3 octobre 2008. 
Sur le New York Mercantile Exchange
(Nymex), le baril de "light sweet crude"
(WTI) pour livraison en février, dont c'est le
second jour comme contrat de référence,
progressait quant à lui de 36 cents à 90,18
dollars, après une incursion jusqu'à 90,37
dollars. 
La vague de froid sévissant en Europe et
dans une partie des Etats-Unis continuait de
soutenir le marché, stimulant la consomma-
tion des produits  pétroliers, ce qui tirait vers
le haut les cours. 
Par ailleurs, les estimations hebdomadaires
dévoilées mardi soir par l'Association pro-
fessionnelle américaine API "continuaient
d'apporter leur soutien aux prix", souli-
gnaient les analystes. 
L'API a fait état d'un recul de 5,8 millions de
barils des stocks  américains de brut la
semaine dernière, tandis que les réserves
d'essence  auraient quant à elles diminué de
2,9 millions de barils. 
Selon les analystes interrogés par l'agence
Dow Jones Newswires, le DoE devrait faire
état d'un recul de 2,3 millions de baril des
stocks de brut, d'une augmentation de
900.000 barils des stocks d'essence ainsi que
d'un repli de 600.000 barils des réserves de
produits distillés (dont gazole et fioul de
chauffage).

R. E.

Mener à bien l’exécution des grands projets.



PLACE AUDIN

Travaux de rafraichissement 
des lieux publics

Des travaux de réaménagements et entretien des
lieux publics ont débuté, voilà plus d’une semaine,
à Alger-Centre, plus précisément au niveau de la
Place Audin. Ces travaux menés tambour battant,
visent à donner une nouvelle fraîcheur aux espaces
publics de la capitale. Certes ces travaux ont aggra-
vé un peu plus les perturbations de   la circulation
automobile, mais puisque c’est pour la bonne
cause tout le monde prend son mal en patience.
Les citoyens apprécient cette initiative de donner à
Alger une nouvelle blancheur à la veille de l’avéne-
ment de la  nouvelle année 2011. Les agents de la
Direction des travaux publics, après avoir repeint
les chaînes, bordant les passages protégés et
redonné une nouvelle fraîcheur aux passages pié-
tons et diverses signalisations sur les chaussées,
s’attèlent actuellement à tailler les arbres et
arbustes bordant les principales avenues d’Alger-
Centre. En fait Alger tente de se faire belle pour
accueillir la nouvelle année. 

K. H.

NETCOM
Les ordures ménagères

non enlevées
Les Algérois ont remarqué, hier matin, que les ser-
vices de NetCom, pour une raison encore incon-
nue, n’ont pas procédé à la collecte des ordures
ménagères. 
En plus des bennes à ordures et poubelles débor-
dants et d’où s’exhalent des odeurs nauséabondes,
il y a fort à craindre que s’il pleut en fin de journée
ou dans la nuit les détritus charriées par les eaux
pluviales n’obstruent les bouches d’égoûts, inon-
dant encore une fois les commerces de plain-pied
et pénalisant automobilistes et même piétons par
les importantes mares qui ne manqueront pas de
se former sur les voies carossables.

INSÉCURITÉ

Casse-croûte contre...
“amitié”

Une jeune demoiselle nous a rapporté la mésaven-
ture vécue par elle, hier vers la mi-journée. Cette
demoiselle nous narrera qu’ayant quitté son lieu de
travail pour une pause-déjeuner de quelques
minutes, un jeune, donnant l’apparence d’être légè-
rement déséquilibré, l’abordera de façon abrupte.
Devant son refus de répondre aux propos incohé-
rents tenus par l’agresseur, ce dernier  s’enhardira
jusqu’à la faire se retourner de force vers lui en l’ag-
gripant par l’épaule et en la malmenant. Elle n’aura
d’autre choix que d’écouter sa proposition “indé-
cente”, à savoir offrir à la malheureuse donzelle un
casse-croûe contre son... amitié. Elle réussira à
prendre la fuite  en regagnant précipitamment son
lieu de travail où il ne manquera pas de la suivre
avant de comprendre qu’il avait ciblé la mauvaise
personne. Cela s’est passé à Didouche-Mourad..      

R. A.

Les décibels, produits par
les machines utilisées,
dont le compresseur, sont
10 fois supérieurs au
niveau sonore admis dans
les zones d’habitation,
dans les voies et lieux
publics. Un décret est
pourtant paru au Journal
officiel réglementant
l’émission des bruits
limitant le niveau sonore
maximum à 70 décibels en
période diurne et  à 45
décibels en période
nocturne. 
PAR KARIMA HASNAOUI

Devenu, voilà déjà quelques temps,
une partie intégrante du  quotidien
des Algérois, les stations de lavage
de véhicules fleurissent un peu
partout à travers la capitale. Pour la
plupart ne respectant aucune norme
ou réglementation, ces dernières con-
stituent de réelles sources de désagré-
ments et autres nuisances sonores
pour les riverains, vu les bruits
insupportableset non stop que pro-
duisent les divers engins et pompes
à haute pression utilisés. Beaucoup
de familles, qui ont la mauvaise for-
ture de résider à proximité de ces sta-
tions, ont à subir les aléas de ce
genre de prestations de service, sou-
vent jusqu’à des heures avancées
dans la nuit. Cela sans qu’aucune
solution ne soit trouvée ou apportée.
En effet, au cours de ces dernières
années, ce domaine des prestations
de service ne semble répondre à
aucune réglementation ni supervi-
sion de la part des autorités de
tutelle. Ce laxisme  laisse le champ
libre à beaucoup de dépassements de
la part des propriétaires de stations de
lavage, entre autres l’accaparement
des trottoirs forçant les passants à
emprunter la chaussée. Ces stations
sont très souvent installés au sein de
lieux d’habitations, à côté d’écoles
ou bien même d’infrastructures

hôspitalières, faisant ainsi totale-
ment fi des notions de bon voisinage
et des risques encourus par les
familles face aux nuisances engen-
drées par les forts décibels des sons
produits par ces dernières. Des
familles ont toutefois initié des péti-
tions et déposé une multitude de
plaintes auprès des commissariat de
leurs localités, mais ne voient rien
venir pour mettre fin à leurs souf-
frances.
Ce qu’il faut dire, c’est que les sons
produits par les machines utilisées,
dont le compresseur, sont dix fois
supérieurs au niveau sonore admis
dans les zones d’habitation et dans
les voies et lieux publics. Pour pal-
lier ce genre de situations,  un décret
réglementant l’émission des bruits
est  paru en 1993 au Journal officiel,
concernant les exploitants excerçant
une activité générant du bruit, limi-
tant par là le niveau sonore maxi-
mum à 70 décibels en période diurne,
c'est-à-dire de 6 h à 22 h et de 45
décibels en période nocturne soit de
22 h à 6 h du matin. D’autre part,
d’autres réglementations régissent
également les niveaux sonores
tolérés dans le voisinage immédiat
des établissements hospitaliers ou
d’enseignements lesquels ne doivent
pas dépasser  les 45 décibels  en péri-

ode diurne et les 40 décibels durant la
nuit.  
Cependant, ces mesures ne semblent
nullement devoir être respectées par
les propriétaires de ces stations, qui
ne se préoccupent nullemnt de met-
tre en place des mesures d’insonori-
sation des lieux, poursuivent ainsi
leurs activité nuisible pour la santé
publique en toute liberté. Il faut dire
que les dégâts provoqués  par une
exposition prolongée aux nuisances
sonores sont très graves. Entre maux
de tête et tensions musculaires, on
retrouve des lésions de l’oreille
interne qui peuvent se traduire par
une surdité de même que la hausse de
la pression artérielle et du rythme
respiratoire ainsi que de la produc-
tion gastrique. Ces risques sont
démultipliés au fil des temps. Il est
donc temps, simplement, de faire
respecter les lois en la matière pour
préserver l’intégrité physique des
personnes résidant à proximité de ces
stations de lavage. Cet état de laiss-
er-aller fait suite à l’absence de con-
trôle et de surveillance de la part des
autorités, un manque qui se traduit
par l’absence d’intervention pour
mettre fin à ce phénomène qui tend à
prendre une ampleur de eplus en plus
inquiétante.  

K. H.

Des prestations de service bruyantes polluantes. 

STATIONS DE LAVAGE DE VÉHICULES    

Les riverains dénoncent 
les nuisances sonores
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PAR DJAMEL BOUKERMA

L es personnes du troisième âge vivent
ces dernières années une situation qui
est loin de faire partie de nos traditions

et coutumes valorisant le respect dû aux
aînés. Aujourd’hui avec l’éclatement de la
cellule familiale cette frange de la société
souffre de graves manques et d’une mau-
vaise prise en charge sur tous les plans,
entre autres l’indisponibilité des espaces
qui leur seraient dédiés. Tout à Alger donne
à croire que la société ne leur accorde plus
aucune importance à partir du moment où
leur vie active prend fin. Il y a bien
quelques associations qui activent pour
tenter de leur apporter leur soutien, mais
leurs actions sont souvent vouées à l’échec

devant le peu d’intèrêt  soulevé par ces
actions. En definitive il leur reste les cafés
maures, qu’ils disputent d’ailleurs aux
jeunes chômeurs, autour des tables de
dominos. On les voit également assis
dehors le regard dans le vague ou lisant et
relisant le même journal pour tuer le
temps devenu soudain leur ennemi.
D’autres se regroupent entre eux et ressas-
sent à l’envi les souvenirs de leurs années
de gloire alors qu’ils étaient les maîtres
incontestables. « On est laissé à notre pro-
pre sort, il n’y a que des cafés maures où
nous pouvons passer notre temps. Tout le
monde se conporte avec nous comme si
nous n’avions plus aucune utilité, même
au niveau des hôpitaux certains nous le

font sentir », déplore un vieux monsieur
abordé à Ben Aknoun. Ce qu’il faut toute-
fois préciser, c’est que beaucoup de person-
nes du troisième âge, même après leur
départ à la retraite, continuent d’excercer
des petits boulots vu l’érosion du pouvoir
d’achat et surtout attendu que la solidarité
au sein de  la cellule familliale n’existe
plus depuis longtemps, chacun étant acca-
paré par ses propres soucis, ces pères et
parfois mères sont contraints de travailler
jusqu’à leur dernier souffle. D’autre le font,
non par nécessité,  mais pour se sentir
encore utiles et ne pas rester ainsi à voir
s’écouler les journées en attendant la
grande faucheuse. L’espérance de vie ayant
considérablement augmenté, il faut pour-

tant penser à instaurer des infrastructures de
loisir et activité pour ces vieux, partie
intégrante de notre société, même si on
préfère détourner pudiquement le regard de
leurs souffrances. Lors d’une petite virée à
travers des quartiers de la capitale, nous
avons été surpris par le nombre des étals
informels tenus par des personnes âgées. «
Je suis  retraité et je ne peux plus faire face
aux dépenses de ma famille, je n’ai donc
d’autre recours que cette activité informelle
» nous avoue un sexagénaire. Partout les
mêmes propos désabusés et amers de ces
vieux qui continuent à porter le joug alors
qu’ils devraient pouvoir se délasser, voy-
ager, bref profiter enfin de la vie.

Dj.  B.

PRISE EN CHARGE DES PERSONNES DU TROISIÈME ÂGE

Continuer à porter le joug jusqu’au dernier souffle
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TIZI-OUZOU

Un faux kidnappé 
sous les verrous…

Les éléments
de la sûreté
urbaine de
Fréha ont réus-
si à démasquer
un faux kidnap-
pé, M. F. (30
ans) originaire
de Azouza,
après des
investigations
qui ont permis
de conclure au
caractère falla-
cieux de la
d é c l a r a t i o n
faite par l’inté-
ressé à la mi-

décembre. Le mis en cause a livré un récit aux
policiers simulant un kidnapping dont il aurait été
l'objet, prétendant qu'il avait réussi à s'enfuir.
Présenté devant le parquet, le mis en cause a été
mis en détention préventive pour "fausse déclara-
tion", a indiqué la cellule de communication de la
sûreté de wilaya. 

…Un autre pour 
usurpation de fonction   
La police de la 3e sûreté urbaine de Tizi-Ouzou a
interpellé un individu, répondant aux initiales A.
A. T. (31 ans), à la cité universitaire de Hasnaoua,
pour ''usurpation de fonction et port d’une arme
de poing factice'', selon la cellule de communica-
tion de la sûreté de wilaya.

Filet social
Les indemnités de l'allocation forfaitaire de soli-
darité (AFS) et des activités d'intérêt général
(IAIG), versées aux personnes sans revenu au titre
du filet social, ont concerné 26.997 bénéficiaires
en 2010 dans la wilaya de Tizi-Ouzou, pour un
montant global jumelé de 828,64 millions de
dinars, a-t-on indiqué à la Direction de l'action
sociale (DAS). Selon une situation des paiements
présentée par le chargé des catégories défavori-
sées au niveau de la DAS, l'indemnité AFS, nantie
d'un crédit global de 611, 52 millions de dinars, a
touché quelque 20.448 allocataires se comptant
parmi des personnes aux besoins spécifiques,
des malades chroniques et des femmes chargées
de famille, tous sans revenus.  L'indemnité d'inté-
rêt général de 3.000 DA/mois, perçue en contre-
partie d'un travail d'intérêt collectif effectué par le
récipiendaire, a concerné, quant à elle, 6.549 per-
sonnes aptes au travail, mais ne disposant d'au-
cune source de revenu.

M’SILA

Des projets pour le
secteur de l’éducation 

Plusieurs projets d’établissements scolaires, de
cantines et de structures de sport ont été inscrits
au profit du secteur de l’éducation dans la wilaya
de M’sila au titre du programme quinquennal
2010-2014, apprend-on lundi de la Direction de
l’éducation. Il est notamment prévu, selon cette
source, la réalisation de 16 groupes scolaires
dans les cités et les agglomérations connaissant
une "pression" au niveau du palier primaire, ainsi
qu'au niveau de 14 CEM (collèges d’enseigne-
ment moyen) et de 10 lycées. 
Une quarantaine de cantines sera également
construite durant ce quinquennat dans les établis-
sements des trois paliers pour porter à 600 le
nombre total de réfectoires dans cette wilaya où
120.000 élèves pourront prendre des repas
chauds. Pour encourager la pratique sportive, il
est également attendu, à l’horizon 2014, la réalisa-
tion de 50 terrains de jeu dans les différents éta-
blissements scolaires, précise-t-on de même
source, ajoutant que le nombre d’unités de dépis-
tage et suivi (UDS) en milieu scolaire est appelé à
passer de 38 à 55. 

APS

La campagne de cueillette
des agrumes, lancée
depuis un mois à
Mascara, prévoit une
production de plus de
221.000 quintaux, a
indiqué le responsable de
la production et du suivi
technique à la Direction
des services agricoles
(DSA). 

L a même source a souligné
que la région connaîtra une
augmentation de la produc-
tion d'oranges par rapport à

l'année précédente au cours de
laquelle une production de 180.200
quintaux de toutes variétés d'a-
grumes a été enregistrée, grâce à
l'extension des orangeraies qui ont
atteint 3.870 hectares productifs de
la superficie totale réservée à cette
culture, estimée à 4.268 ha. Les
orangeraies se concentrent princi-
palement dans les communes
proches de oued Bouhanifia jusqu'à
la plaine Hebra, comprenant
Mohammadia, Guetna et Hacine.
La cueillette est de plus de 145.150
quintaux de variétés "Clémentine"
et "Thomson" sur une superficie de
1.560 hectares, soit un rendement
de 93 quintaux à l'hectare. Les
prévisions tablaient sur 57 quin-
taux à l'hectare. La même source a

attribué la forte production d’a-
grumes aux conditions climatiques
favorables, notamment au print-
emps, qui coïncide avec le début de
la croissance, ainsi qu'à l’attribu-
tion de plus de 15 millions de
mètres cubes d'eau d'irrigation
durant la saison estivale et aux pré-
cipitations au moment opportun au
début de l'automne. 

pLes services concernés ont mis
au point, à la faveur des différents
programmes de développement
rural, un programme ambitieux
visant à intensifier l'arboriculture

fruitière. L’accent a été mis sur la
réhabilitation de la plaine Hebra
avec l’aide de producteurs d'agrumes
dans le reboisement des vergers
touchés par la sécheresse et la
salinité, a indiqué la même source.
Les superficies plantées en orangers
au cours des cinq dernières années
ont connu une extension par la
plantation de plus de 300 hectares
sur le couloir Mohammadia,
Guetna et Hacine, ainsi qu'un repe-
uplement des terres endommagées.

A P S  

Une augmentation notable des agrumes est attendue.

MASCARA, AGRICULTURE 

Plus de 221.000 qx
d’agrumes en prévision
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M ille trois cent
v i n g t - s e p t
demandes de

concessions ont été formu-
lées à El-Tarf par des agri-
culteurs postulant aux
avantages de la loi portant
conditions et modalités
d’exploitation des terres
agricoles du domaine privé
de l’Etat, a indiqué,
dimanche dernier, le direc-
teur des servies agricoles
(DSA). L’opération de
dépôt des dossiers d’accès à
la concession agricole a

débuté en août dernier pour
prendre fin en février 2012,
a précisé M. Yacine Kourd,
ajoutant que 6.500 exploi-
tations agricoles sont
''identifiées et cadastrées''
dans cette wilaya. Ces dos-
siers seront étudiés ''au cas
par cas'' par l’Office natio-
nal des terres agricoles,
dont une antenne a été
récemment installée au
niveau de la DSA d’El-
Tarf, a-t-on ajouté.
Evoquant la mise en œuvre
de cette loi, le DSA a

notamment indiqué que les
services concernés "ne
s’attarderont pas sur les cas
litigieux ou les dossiers
présentant un conten-
tieux'', laissant entendre
qu’ils seront automatique-
ment ajournés. Il faut
"aller de l’avant'', selon ce
responsable, en procédant
à l’étude des seuls dossiers
en règle pour éviter une
perte de temps inutile,
d’autant que les fellahs ont
été suffisamment informés
quant aux modalités de la

loi 10-03 du 15 août 2010.
Le nouveau dispositif a
pour objectif de conforter
le concessionnaire ou l’ex-
ploitant dans ses droits en
lui permettant, par
exemple, d’accéder aux cré-
dits bancaires pour le
financement de campagnes
agricoles, de contracter un
partenariat et de bénéficier
du soutien financier et
technique pour l’améliora-
tion de sa production, a
rappelé M. Kourd. 

A P S

EL-TARF

La concession agricole enregistre
plus de 1.300 dossiers 

Un marché de gros fait le bonheur des mandataires
Un investissement de 106 millions de
dinars a été consenti pour la réalisation
d’un marché de gros des fruits et
légumes dans la wilaya d’El-Tarf, a-t-on
indiqué à la Direction du commerce et
des prix (DCP). Inscrite au titre du pro-
gramme quinquennal 2010-2014, cette
réalisation constitue "l’une des priori-
tés de ce secteur névralgique qui
connaît un regain certain d’activité" et
permettra de "moraliser les pratiques
commerciales et de lutter contre les
dépassements constatés", a-t-on noté.

Pour l’heure, a-t-on rappelé, les com-
merçants en fruits et légumes de la
wilaya s’approvisionnent dans les mar-
chés de gros des wilayas limitrophes,
ce qui se "répercute inéluctablement
par une augmentation excessive des
prix de vente aux consommateurs en
raison, notamment, des longs déplace-
ments et des frais de transport’’. Pour
les responsables de la DCP,  cette infra-
structure "vient à point nommé pour
mettre un terme aux contraintes ren-
contrées par certains mandataires du

marché local Hellala-Aïssa’’ qui fait offi-
ce de marché de gros, géré par la
représentation locale de l’Union géné-
rale des commerçants et artisans. Dans
le même cadre, la DCP a bénéficié d’un
projet de réalisation d’un laboratoire
pour le contrôle de la qualité et de deux
marchés couverts. Ces trois infrastruc-
tures, à réaliser au chef-lieu de wilaya,
à El-Kala et à Dréan, sont dotées d’une
enveloppe financière globale de 186
millions de dinars, selon la même sour-
ce. APS



ANNABA

Réalisations pour 
le renouveau agricole

Quelque 5.000 ménages ont bénéficié, à
Annaba, de projets de proximité de dévelop-
pement rural intégré (PPDR) au titre de l’exer-
cice 2010, a-t-on appris de la Conservation
des forêts. 
Ces projets ont permis la création de 339
unites apicoles et 278 affaires d’élevage de
cheptel ovin et bovin au niveau des com-
munes rurales de Chetaïbi, Seraïdi, Oued
Aneb, Chorfa,  Berrahal et Aïn Berda. Une
quinzaine de projets inscrits au titre du pro-
gramme de renouveau rural ont été retenus
au profit de la wilaya de Annaba pour l’année
2010, a indiqué la même source.

Des foyers éclairés
pour la fin de l’année

Quelque 2.350 foyers seront raccordés au
réseau de distribution du gaz naturel dans la
wilaya de Annaba "avant la fin de l’année
2010", a-t-on annoncé, lundi, à la Direction
des mines et de l’industrie (DMI).  
Les foyers concernés sont implantés dans les
localités de Oued Nil (El-Bouni) et de Aïn
Sayad (Aïn Berda), a précisé la même source,
ajoutant que cette opération, programmée au
titre du quinquennal 2005-2009, permettra à
la wilaya de Annaba d’atteindre un taux de
couverture de 73 %. 

SIDI BRAHAM

Réhabilitation de 
la station de taxis

Une enveloppe de plus de 20 millions de
dinars sera consacrée à l’aménagement et à
la réhabilitation de la station de taxis de Sidi-
Brahim et des marchés des fruits et légumes
des cités Safsaf et 8-Mai 1945, dans la com-
mune de Annaba, a-t-on indiqué à l’APC.
Devant être lancée au cours du premier tri-
mestre 2011, cette opération vise l’améliora-
tion du cadre de vie et des prestations de ser-
vice, a-t-on précisé de même source.

OUARGLA

Saisie de viande
blanche avariée

Une quantité de 29 quintaux de viandes
blanches (poulets) avariées a été saisie
durant les mois de novembre et décembre en
cours par les services de la Direction du com-
merce de Ouargla, a-t-on indiqué  lundi
auprès de cette institution. 
D'une valeur de 680.000 DA, ces poulets ava-
riés saisis chez deux commerçants exerçant
au chef-lieu de la wilaya de Ouargla, étaient
destinés à être écoulés auprès des restau-
rants et rôtisseries, sans tenir compte de la
santé des consommateurs, a-t-on  précisé.

APS

Deux nouveaux
établissements hôteliers
renforceront "dès mars
prochain" les capacités
d’accueil à Tébessa où les
responsables locaux du
secteur touristique
entendent promouvoir
cette  destination, a
annoncé, mardi, le
directeur du Tourisme. 

C es deux hôtels "classés" qui
totalisent 240 lits, en phase
d’achèvement dans les locali-
tés de Bekkaria et de Bir El-

Ater, devraient améliorer les  presta-
tions de service et d’accueil, actuelle-
ment assurées par 22 anciens établis-
sements comptant 1.162 lits, a-t-il
estimé. Les structures hôtelières de
cette wilaya de l’extrême-est du pays
offriront, à l’horizon 2025, plus de
2.500 lits "afin de mettre le secteur
au diapason de la carte touristique
élaborée localement en tenant comp-
te des énormes  potentialités de la
région", a ajouté la même source. Le
directeur du Tourisme a rappelé dans
ce contexte que 650 touristes étran-
gers, dont 450 Polonais pris en char-
ge par un tour-opérateur algérien,

ainsi que des Hollandais et des
Anglais, ont visité la wilaya de
Tébessa. L’afflux des visiteurs étran-
gers a notamment été constaté entre
les mois d’avril et d’octobre, période
marquée par un climat favorable, a
encore précisé le directeur du
Tourisme. Dans ce cadre, il a rappelé
que la wilaya de Tébessa dispose d’un
important potentiel archéologique
qui va de la préhistoire à la civilisa-

tion musulmane, en passant par les
périodes romaine, vandale et byzanti-
ne. Le tourisme culturel est le plus
sollicité dans cette wilaya en raison
de l’attrait que suscitent des vestiges
et des monuments anciens bien
conservés, tels que le temple de
Minerve, la Basilique romaine ou
encore l’arc de triomphe de Caracalla.

A P S

TÉBESSA, TOURISME

UN "COUP DE POUCE"
POUR LE SECTEUR 
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L e vieux ksar de
Taouiala, dans la
wilaya de Laghouat,

constitue un site archéolo-
gique historique et un
atout touristique de la
région qui, ayant perdu
plusieurs de ses compo-
santes, suite à divers fac-
teurs, naturels et humains,
est aujourd'hui menacé de
disparition. Ce ksar, qui
revêt une importante
valeur archéologique et
historique, est encore
exposé à différents actes de
destruction et de vandalis-
me, en dépit des incessants
appels à sa restauration et
à la récupération de son
cachet architectural initial,
selon les intéressés par le
patrimoine architectural de
Laghouat. Une fois conve-
nablement pris en charge,
ce vieux bâti pourrait
constituer un atout touris-
tique, de par son emplace-
ment au milieu des
champs de la région de
Taouiala, une zone touris-
tique par excellence, rece-
lant des paysages naturels
pittoresques et drainant
annuellement de nom-
breux visiteurs locaux et
d'autres wilayas, ont esti-

mé les responsables du
secteur du tourisme et de
l'artisanat. Ce patrimoine
architectural, bien qu'ayant
bénéficié de projets de
mise en place de panneaux
d'indication et d'une clôtu-
re d'enceinte, requiert, tou-
tefois, une restauration
globale, a-t-on signalé de
même source. Le site
archéologique de Taouiala,
qui s'étend sur près de 250
m de long et 94 m de
large, pour une hauteur de
5 m, disposait d'un poste
de garde et comprenait

deux entrées principales, la
première sur son flanc
Ouest et la seconde à l'Est.
Le ksar de Taouiala, dont
la construction remonte,
selon les informations his-
toriques disponibles, à la
période d'édification des
ksour de Djebel Ammour
par les tribus berbères de
Béni Rached, était le refu-
ge d'une prêtresse appelée
Karsifa, selon la légende
relayée par les habitants de
la région. Faute de
moyens financiers pour sa
restauration, les services

de la commune n'ont été
en mesure de lancer aucune
opération, selon les res-
ponsables de la commue
de Taouiala. La commune
de Taouiala, située à près
de 150 km au nord-ouest
de Laghouat, renferme plu-
sieurs ksour similaires,
outre d'importants atouts
touristiques à même de la
placer comme une région
de choix pour la réalisa-
tion de zones d'expansion
touristiques (ZET), voire
devenir un pôle touris-
tique. A P S

LAGHOUAT, SITES ARCHÉOLOGIQUES

Le ksar de Taouiala, un atout touristique
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Porte de Caracalla à Tébessa.

CHLEF
2.700 emplois créés dans le secteur des forêts 
Quelque 2.700 emplois ont été créés
dans  le secteur des forêts de la wilaya de
Chlef durant l’année 2010 à la faveur des
programmes de développement accor-
dés à la wilaya, selon un bilan de la
Conservation des forêts. Ces emplois ont
été générés grâce à la concrétisation des
opérations de développement affectées
à la wilaya dans le cadre du programme
de consolidation de la croissance écono-
mique (PCCE) et du programme de
proximité et de développement rural
intégré (PPDRI), a expliqué la même
source, qui fait état dans ce sens d’une
évolution estimée à plus de 200 postes
d’emploi par rapport à l’année précéden-

te. Ce nombre sera consolidé davantage
en 2011 avec la réalisation prévue de 41
projets de proximité au titre du PPDRI et
7 autres opérations du PCCE, a noté la
même source, en relevant l’impact de ces
programmes sur les plans socio-écono-
mique et environnemental des zones
rurales concernées. En plus du désencla-
vement et la stabilisation de la popula-
tion, les actions prévues au titre de ces
programmes permettent également une
amélioration des conditions de vie de la
population rurale sachant, a-t-on relevé
de même source, que la population
ciblée par le PPDRI est estimée à plus de
250.000 habitants. APS
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2E FESTIVAL INTERNATIONAL DE LA DANSE CONTEMPORAINE

Sociétés au travers de transes corporelles 
Il y avait une très belle affiche au
Festival international de la danse
contemporaine mardi soir au
théâtre national algérien
Mahieddine-Bachtarzi d’Alger
même si le groupe syrien Broukare
of art performance initialement
prévu au cours de cette soirée a
été déprogrammé pour être
remplacé par le Groupe Casbah
danse d’Alger. 
PAR LARBI GRAÏNE 

L es organisateurs n’ont pas jugé utile de
fournir une explication sur l’absence de
ce groupe ni d’ailleurs sur la défection

au cours de la soirée du lundi de la formation
espagnole Collectif pop. En sus du Groupe
Casbah danse, il y avait au menu la
Compagnie Métatarses (France) et le
Groupe ethnique et folklore de l’académie de
Coinbra (Portugal). Le Groupe Casbah
danse a su quand même réaliser une belle
prestation avec sa pièce « La danse en arc-
en-ciel », une fresque chorégraphique exé-
cutée en 5 mouvements par 10 jeunes dan-
seurs dont 4 de sexe féminin. Bien que se
déclinant tout en faisceaux lumineux, le
spectacle a investi les relations conflic-
tuelles hommes-femmes. Il était intéres-
sant de voir comment les rapports entre les
deux sexes  se traduisent sur le corps. La
chorégraphie met en scène une relation
schizophrénique et violente fondée sur l’at-
tirance-répulsion. Le mouvement des corps
y est très énergique, les gestes très rapides,
et l’étreinte violente, rude mais brève. La
référence aux traditions et au folklore y est
pour autant absente, les danseurs arborent
des tenues collantes fabriquées pour la cir-
constance. Hommes et femmes peuvent se
retrouver embarqués dans des entreprises
exceptionnelles, toujours violentes,
comme la guerre de Libération ou dans des
embarcations de corsaires, allusion à la
course en Méditerranée. Tout ceci contraste
avec le spectacle suivant et tout en douceur
qui a été présenté par le Groupe ethnique et
folklore de l’académie de Coinbra du
Portugal. Ce groupe a joué sur la sémantique

de la fusion entre monde urbain et monde
rural, qui rappelle les compositions poé-
tiques d’Apollinaire.  On voit des éléments
du folklore portugais (danse des pieds, ins-
truments de musique et costumes) se mêler
aux éléments de la modernité (Ville, circula-
tion routière) dont les images sont diffusées
par un film ou suggérées par l’attitude des
danseurs (qui par exemple s’attardent à lire
les journaux). La pièce ponctuée de chants a
pris l’allure d’un opéra. Le mouvement des
corps dessine des rapports plus sereins
entre les deux sexes qui voltigent sur une
musique non pas enregistrée mais jouée sur
scène par un homme ou une femme avec une
guitare, une flute et un tambour. A musique
douce, rapports doux, et danse souple et
joyeuse. On est en fait introduit dans un jar-
din d’Eden en pleine ville.  Enfin le spec-
tacle qui clôturera la soirée nous oblige à

revoir l’appréciation que
nous avons exprimée dans un
précédent papier, à savoir
qu’un spectacle chorégra-
phique digne de ce nom ne
peut se faire sans une équipe
complète de danseurs. Sandra
Abouav, 26 ans, de la
Compagnie Métatarses a
démontré le contraire. Sur
plus d’une demi-heure elle a
monté un spectacle entière-
ment en solo.  Intitulée Slide,
la pièce qui tire probablement
son nom du verbe anglais 
« glisser » a tenu en haleine
l’assistance. Invité à présen-
ter la pièce, Vincent Cespedes
qui a composé la musique de
cette pièce mais qui est aussi
écrivain et philosophe, en a
profité pour glisser un mot de
pub sur son dernier livre
L’homme expliqué aux
femmes paru chez
Flammarion en 2010. Ala tri-
bune, il s’est dit « espérer à
travers ce livre être l’avocat
des hommes » et d’ajouter 
« j’y expliquais que les
hommes sont en train de se
transformer en bien » .

Selon lui « il n’y a pas de mauvaises et de
bonnes danses, toute danse s’attache à quê-
ter la vérité ». Et de poursuivre « l’intérêt
du spectacle que vous allez suivre ne réside
pas dans  l’ampleur du dandinement du corps
mais dans la prouesse  que va réaliser la dan-
seuse en réussissant à tenir longtemps sur
scène ». En effet Sandra Abouav condense
en elle-même des dizaines de danseurs. Sa
pièce chorégraphique invite au voyage
intérieur où l’on voit les tourments, les
joies et les pulsions psychiques se matéria-
liser en mouvements musculaires et corpo-
relles. Le corps de Sandra a semblé pétiller
de mille éclats, muter sous l’épiderme, se
décomposer et se recomposer à l’infini. La
fin a été marquée par des applaudissements
nourris par ci et des ouf de soulagement par-
là ! 

L.G. 

TROUPE "MEZDJ" DE MARSEILLE

Un melting-pot musical  

L a troupe "Mezdj" de Marseille, qui veut
dire mélange savant ou encore melting-
pot, a été une découverte pour le public

présent à Koléa dans le cadre du Festival cultu-
rel maghrébin de musique andalouse qui a pris
fin samedi soir. 

Ce groupe de musiciens et de chanteurs de la
région PACA (Provence-Alpes-Côte d’Azur) se
retrouvent autour du partage des musiques
méditerranéennes avec cinq artistes d’"Alger
la blanche", une de "Marrakech la rouge", une
autre de "Tunis la verdoyante" mais aussi le
jaune de la Provence sans oublier le bleu de la
mer qui ceinture l’Ile de beauté (Corse). 

Le répertoire de cette troupe, composée de
six hommes et quatre femmes, est aussi coloré
et mélangé que le sont leurs origines qui se
revendiquent du même espace qu’est le bassin
méditerranéen dans lequel ils partagent un
patrimoine commun. 

Le spectacle de la troupe "Mezdj" est un
savant mélange du chant corse, de musique
arabo-andalouse et maghrébine et ses dérivés
en passant par les traditions des troubadours
occitans qui interprètent des musiques aussi
bien profanes que religieuses, a expliqué à
l’APS Mouloud Adel, le chef de la troupe. 

Lancé en 2008 à l’initiative de Mouloud
Adel, un élève transfuge de l’association
Errachidia de Cherchell où il a fait ses classes,
ce projet a été soutenu par la Cité de la musique
de Marseille et l’association "les Voies du
Chant", a-t-il ajouté. 

Le musicien s'est déclaré habité par le chant
sacré d’où cette idée de mettre en place une
troupe composée de copains qui interprètent le
madih, le chant sacré corse, le chant flamenco
avec des sonorités orientales et occidentales et
ce, dans plusieurs langues (corse, occitan qui
est du vieux français et arabe) et plusieurs

modes musicaux dont une touche jazzy. 
Chaque musicien a, lors de la soirée, inter-

prété un morceau de son pays avec Zoubria de
Tunisie, Dhikri aouradhi du Maroc, Allah
Allah Moulana d’Algérie, Belsanto morceau
occitan, et Diori Salvetina de Corse.       

Dès sa création, la troupe Mezdj, en rési-
dence à Marseille, a entamé un travail sur les
chants et musiques sacrés du pourtour méditer-
ranéen ainsi que sur de nouvelles créations que
le public de Koléa a découvertes et beaucoup
appréciées. Sa présence à Koléa, a assuré
Mouloud Adel, est "un grand moment de bon-
heur et d’émotion" puisque le festival s'est
produit dans la région qui l’a initié à cet art,
tout en apportant quelque chose de nouveau
avec sa troupe qui s’intègre bien dans l'esprit
du festival.

APS

1ÈRE ÉDITION DES JOURNÉES
MUSICALES DE CARTHAGE 

Abdou Driassa
représente l’Algérie

La 1ère édition des Journées musi-
cales de Carthage s'est ouverte,
samedi, à Tunis avec la participation
de nombreux artistes arabes afri-
cains et européens. 
La présence algérienne à cette
manifestion est notamment mar-
quée par la participation du chan-
teur Abdou Driassa, du musicien et
chef d'orchestre Abdelkader El
Houti et de l'artiste Rabah Driassa
qui sera honoré pour son apport à
la musique algérienne et arabe. 
Cette manifestation culturelle qui se
poursuivra jusqu'au 25 décembre
est la premiere du genre qu'abrite la
Tunisie. 
Le ministre tunisien de la culture
Abderraouf El Bassiti a souligné à
l'ouverture de cette manifestation
que ces journées se veulent un nou-
vel espace qui permettra d'encoura-
ger la création artistique et l'ouver-
ture sur les autres expériences artis-
tiques, mettant l'accent sur la pré-
sence en force des jeunes à cette
rencontre qui coïncide avec les fes-
tivités de l'année internationale de
la jeunesse. 
Lors de la soirée inaugurale, un
hommage a été rendu à l'artiste
tunisienne Mme Niima, au composi-
teur Mohamed Redha et au poète
Rheda El Khouini.  
25 spectacles musicaux sont au pro-
gramme de ces journées. Les parti-
cipants concourent pour le Tanit
d'or d'une valeur de 21.000 dollars
et le Tanit d'argent d'une valeur de
1.468 dollars.

COMÉDIE MUSICALE "ES-SAHA" 

Sa projection prévue
pour janvier 2011
La première comédie musicale à
l'échelle maghrébine, Es-saha (La
place) sera projetée en janvier dans
les salles de cinéma du pays, a
déclaré, samedi à l’APS, son réalisa-
teur Dahmane Ouzid. Ce film algé-
rien, qui relate une histoire de
jeunes sur un fond de chants et de
danses, est en lice au Festival du
film arabe d’Oran (FIFAO).  Cette
production cinématographique d'un
nouveau genre en Algérie date de
1989. Elle était prise en charge par
l’ex office national du cinéma algé-
rien (ONCIC) mais elle n'a pas pu
voir le jour à cette époque, a indi-
qué le réalisateur en déclarant que
"l’important aujourd'hui est que le
film est né". Salim Aïssa, co-auteur
du scénario, est aussi directeur
artistique du film où il a signé
quelques unes de ses chansons. Es-
sah raconte l’histoire d’une nouvel-
le cité d’habitation où un espace
vert est l’objet de convoitise des
uns et des autres. Le réalisateur
Dahmane Ouzid est connu pour
avoir réalisé El awda (le retour) et El
Ghaï, des feuilletons qui ont été
nominés. Le premier a obtenu le
Fennec d’Or en 2007, le second éga-
lement le Fennec d’or en 2004.

APS
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CIRCUIT DES MOINS DE 10 ANS 

Début de la compétition à Annaba 
Le coup d’envoi du circuit
national de tennis des
moins de dix ans, a été
donné hier, mercredi, à
Annaba, en présence
d’un grand nombre de la
famille sportive, et
s’étalera jusqu'à samedi
prochain, a-t-on appris
hier auprès de la
Fédération algérienne de
tennis (FAT). 

PAR MOURAD SALHI

P rofitant de cette période pen-
dant laquelle les élèves sont
en vacances d’hiver, la
Fédération algérienne de ten-

nis a décidé de lancer un circuit pour
les moins de 10 ans et une manifes-
tation de mini-tennis qui a débuté
hier à Annaba et qui se clôturera
samedi. Cette activité est inscrite,
ajoute la même source, dans le cadre
de la promotion de cette discipline,
tout en sollicitant les jeunes à prati-
quer davantage cette discipline en
algérie. En tout cas, ces activités

consistent en premier lieu à sensibi-
liser  les personnes à s’intéresser  à
ce sport, après un passage à vide
pendant lequel le tennis algérien a
perdu ses repères, a indiqué l’ins-
tance nationale.  En fait, ce n’est pas
la première fois que la Fédération
nationale inscrit dans son pro-
gramme d’action  de telles manifes-
tations, qui visent essentiellement
cette catégorie d’âge. La même poli-

tique, d’ailleurs, a été appliquée ces
derniers temps à d’autres sports, à
l’image du handball, du karaté... 

Revenant à ce rendez-vous
d’Annaba, la même source affirme
qu’un règlement spécifique a été mis
en place par la Fédération, et ce,
selon les catégories d’âges : les
enfants de 5, 6 et 7 ans (mini tennis)
joueront sur un terrain de 11 mètres
avec balle rouge, les rencontres se

dérouleront dans l’après-midi.
« notre objectif prioritaire, c’est
d’enrichir les conduites motrices de
l’enfant, développer sa coordination,
son adresse sa mobilité, son équili-
bre, sa perception, etc. » souligne la
FAT.

Par ailleurs, la deuxième catégo-
rie et les enfants de 8 et 9 ans, qui
joueront sur un court de 18 mètres,
avec balle orange, enfin la troisième
catégorie concernera les enfants nés
en (2001), qui joueront sur un court
de 23 mètres avec balle verte. La
deuxième et la troisième catégorie,
ajoute l’instance nationale, joueront
un tournoi qui sera scindé en deux
étapes, afin de permettre aux
enfants, résidant dans d’autres
wilayas du pays d’y participer.  

Cette manifestation sportive,
signalons-le, enfin sera clôturée par
un séminaire au profit des entraî-
neurs, le but de cette rencontre étant
d’initier aux techniciens les différen-
tes méthodes d’entraînement pour
les enfants de moins de 10 ans.

M .  S .

T E N N I S

H A N D B A L L
MATCH AMICAL

L’ALGÉRIE S’INCLINE DEVANT 
LA TUNISIE

L a sélection algérienne de hand-
ball s'est inclinée face à son
homologue tunisienne sur le

score de 26 à 25 (mi-temps : 11-
14), en match amical disputé mardi
à Kairouan (Tunisie). 

Cette rencontre s'inscrit dans le
cadre de la préparation des deux
équipes en vue de la phase finale du
Mondial-2011 en Suède. Un second
match amical entre l'Algérie et la
Tunisie aura lieu mercredi à 17h30
à la salle de Msaken (Tunisie). Au
championnat du Monde 2011,
prévu du 13 au 30 janvier, l'Algérie

évoluera dans le groupe C en com-
pagnie du Danemark, la Croatie, la
Roumanie et l'Australie. La
Tunisie a hérité du groupe A aux
cotés de la France, tenante du titre
et championne olympique,
l'Allemagne, l'Espagne, l'Egypte et
du Bahreïn. 

L'équipe algérienne effectuera la
dernière phase de sa préparation du
26 décembre au 6 janvier en
Hongrie, au cours duquel elle dispu-
tera quatre matchs respectivement
devant la Slovaquie (26 et 30
décembre), la Hongrie A (5 janvier)
et la Hongrie B, le 6 janvier.

A P S

TOURNOI INTERLIGUES 

Relizane à l’honneur  
La ville de Relizane a abrité, mardi, un tournoi inter-ligues de handball (garçons),
organisé par l’association de wilaya des écoles de handball en collaboration avec
la ligue de Mostaganem qui préside les compétitions inter-ligues. Cette manifesta-
tion sportive, qui s’est déroulée au palais des sports Mohamed Khemisti, a vu la
participation de sept équipes des catégories de moins de 12 ans dont cinq de
Mostaganem et 2 de Relizane. Joué sous forme de championnat, ce tournoi a été
remporté par la jeunesse sportive de Relizane qui a battu, en finale, l’étoile de Hassi
Mameche (Mostaganem) sur le score de 17/12. La troisième place est revenue au
Wifak de Mazaghran (Mostaganem) qui a battu le club de la commune de Jdiouia
(Relizane) par 12 à 9. Il est attendu que la ville de Relizane abritera, la semaine pro-
chaine, un tournoi similaire dans la catégorie des filles, avec la participation de qua-
tre équipes des wilayas de Relizane et Mostaganem, a-t-on appris de l’association
de wilaya de Relizane des écoles de handball. 

B O X E

Stage de formation
pour entraîneurs et
arbitres à El Kala 

Un stage de formation au profit 32
arbitres et entraîneurs de boxe a
débuté mardi à la salle omnisport
d’El-Kala (wilaya d’El-Tarf) a-t-on indi-
qué à la direction de la jeunesse et
des sports (DJS). Organisé sous
l’égide de la fédération Algérienne de
boxe (FAB), ce stage qui durera une
semaine, a pour objectif la formation
de l’encadrement des écoles de boxe
de la wilaya. Les stagiaires sont pour
leur majorité d’anciens boxeurs qui
aspirent à se reconvertir en cadres et
formateurs de jeunes pour assurer la
continuité de la discipline dans cette
région du pays. Le stage est axé sur
les aspects théoriques avec des com-
munications sur la structuration de
l’entraînement sportif, l’organisation
d’un cycle d’entraînement, la prépara-
tion sportive, le rôle de l’arbitre et les
règlements d’arbitrage. Les organisa-
teurs de ce cycle de formation présen-
teront  également un exposé sur l’his-
toire de la boxe pour imprégner les
bénéficiaires des qualités du noble
art, des séances pratiques sont pré-
vues pour permettre une meilleure
évaluation des connaissances acqui-
ses. La même source a ajouté que  la
FAB a fait don d’un lot de matériel
pédagogique aux écoles de boxe
ouvertes dans la wilaya. Il est à signa-
ler que des diplômes d’arbitres et
entraîneurs seront remis aux stagiai-
res à l’issue de cette semaine de for-
mation. 

APS

COUPE DE L'UNAF DES VAINQUEURS DE COUPE (FINALE RETOUR)

L'ES Sétif remporte le trophée
L e représentant algérien, l'Entente

de Sétif, s'est adjugé le trophée de
la Coupe de l'Unaf des vainqueurs

de coupe de football, après sa victoire
sur Ennasr de Benghazi (Libye) par 3
buts à 2 (mi-temps 3-0), en finale retour
disputée mardi soir à Sétif. Le miracle
n’a pas eu lieu pour l’équipe libyenne,
défaite sur son terrain lors du match
aller, le 9 décembre dernier (1-3), face à
une formation sétifienne qui aura "bou-
clé son affaire" en un tournemain, dès la
première période. Dans une ambiance
survoltée et très colorée, créée par près
de 25.000 spectateurs au stade du 8-Mai
1945, les camarades de Lazhar Hadj-
Aïssa qui a fêté de la plus belle des
manières son grand retour à la compéti-
tion, se sont rapidement mis dans des
conditions idéales en trouvant l’ouver-
ture par Hocine Metref moins de 5
minutes après le coup d’envoi.
Démarqué dans une position légèrement
excentrée à gauche, à une trentaine de
mètres du gardien El Fitouri, l’interna-
tional algérien (qui recevra le trophée
de meilleur joueur du tournoi) ne se pose
pas de questions et décoche un maître-
tir qui se niche dans la lucarne. Difficile
d’imaginer une entrée en matière plus
calamiteuse pour les hommes d’El
Kemache qui accusent le coup et passent
une bonne partie de la 1ère mi-temps à
regarder jouer leurs adversaires. Il faudra
attendre que leur gardien "chipe", au nez

et à la barbe de Mustapha Djallit, un
ballon centré avec précision par Hadj-
Aïssa depuis le flanc droit (20’) pour les
voir sortir la tête de l’eau et tenter une
incursion ponctuée par un tir d’Ifossa,
le premier d’Ennasr. L’essai tout en
puissance du nigérian se perdra néan-
moins dans les étoiles (21’). La main-
mise des protégés de Gianni Solinas est
d’ailleurs telle que Faouzi Chaouchi
attendra la 39’pour se chauffer enfin les
gants à la suite d’un tir puissant de
Khaled Hussein, malheureusement pour
les "verts" de Benghazi, les Sétifiens
avaient déjà réussi à corser l’addition,
coup sur coup, grâce à Mustapha
Djallit. L’attaquant de l’Entente profite

d’abord d’une longue balle en profon-
deur de Abdelkader Laïfaoui et d’un ser-
vice millimétré de Hadj Aïssa (35’),
puis d’un passe décisive deàFaouzi
Chaouchi pour s’en aller battre de près
l’infortuné El Fitouri, trahi par sa char-
nière centrale qui semblait "bayer aux
corneilles" sur le long dégagement du
keeper algérien (38’). C’en était fini
des illusions libyennes, si tant est qu’il
y en eut, à la grande joie du public qui
aura été l’autre attraction de la rencon-
tre. En seconde période, l’Entente
baisse quelque peu de rythme, ce qui per-
met auxcamarades de l’excellent Ifossa
(qui se sont ragaillardis après les
citrons) de montrer, mais seulement par
bribes, leur véritable niveau. C’est
ainsi que leur milieu de terrain Zoghb,
très actif au demeurant, parviendra à
réduire le score sur coup-franc de 20 m.

(65’), imité par son compère Ifossa qui
fusilleChaouhi d’un tir à mi-hauteur, à
l’entrée des 16,5 m, en conclusion
d’une belle action collective (75’).
Cette réalisation, si elle met un peu de
baume au cúur des libyens, ne changera
pas grand-chose puisqu’un quart d’heure
plus tard, quelques instants après le
coup de sifflet final de l’arbitre maro-
cain, Lazhar Hadj-Aïssa brandira, dans
une ambiance indescriptible et sous les
crépitements des feux d’artifice, la
coupe de l’UNAF des vainqueurs de
coupe. Cette finale retour s’est disputée
sous les yeux du sélectionneur national,
Abdelhak Benchikha, du président de la
ligue nationale de football, Mohamed
Mecherara et de nombreux invités de
marque dont les walis de Sétif, de Mila,
de Bejaïa, de Bordj Bou Arreridj, d’El
Tarf et de Constantine. APS

CHAMPIONNAT PROFESSIONNEL (L 1- 13E J)

ASO-ESS 
un sommet

éclipsant tout
Le match au sommet de la 13e journée du Championnat
Professionnel de Ligue 1 de football qui opposera à Chlef,  l'ASO
à l'ES Sétif, éclipsera sans doute les autres rencontres  au pro-
gramme de ce week-end, tronqué par le match MC Alger-MC
Saida, reporté. L'ES Sétif, tout auréolée par son sacre en Coupe de
l'UNAF des vainqueurs de Coupe aux dépens d'Ennasr de
Benghazi de Libye, se déplacera vendredi (18h00) chez l'actuel
mais provisoire leader, l'AS Chlef (24 pts- 12 matches), avec la
ferme intention de le détroner de son fauteuil avant même de
jouer ses deux matches en retard respectivement face au MCA et
la JSK. Toutefois, la tâche de la bande à l'entraîneur italien Gianni
Solinas, ne sera pas de tout repos devant une équipe chélifienne
qui carbure à plein régime grâce au tandem, Soudani-Messaoud,
les habituels goleadors des hommes de Meziane Ighil.
L'important enjeu de la rencontre, la brochette d'internationaux
présents sur le terrain du stade Mohamed Boumezrag, dont le
stratège Lazhar Hadj Aissa, de retour après une longue absence,
devraient offrir aux habitués aux spectateurs et téléspectateurs un
spectacle de choix, confirmant du coup leur excellent parcours
effectué jusque-là. Une autre belle affiche marquera cette journée,
et qui se déroulera le lendemain à Tizi-Ouzou, entre la JS Kabylie
et l'USM Alger, deux équipes secouées par une crise au niveau du
staff technique après le départ du Suisse Alain Geiger (JSK) et de
Saadi Noureddine (USMA), un départ non pourvu jusque-là, et qui
risque d'influer grandement sur le rendement des joueurs mis
sous pression, et dans l'obligation de gagner pour améliorer sen-
siblement leur position au classement général, surtout qu'ils occu-
pent conjointement la 8e place avec 15 points pour 11 matches. Le
MC Oran (6e - 18 pts), aura une belle carte à jouer au stade Zabana
d'Oran face à la JSM Bejaia (4e - 20 pts). Une victoire des hommes
de Chérif-El Ouzzani, leur permettrait de dépasser ceux de Djamel
Menad encore sous le coup de la déception née du nul concédé à
domicile face à l'AS Khroub vendredi dernier. L'USM Harrach,
l'équipe en forme du moment, ira justement au Khroub pour
confirmer sa belle victoire arrachée au stade du 20 août face au CR
Belouizdad. Les Harrachis classés 5es (19 pts) avec un match en
retard à livrer au MCA, viseront les trois points afin de rester dans
le sillage du groupe de tête, mais les Boumechra, Boualem,
Hindou ne seront pas à l'aise sur le terrain de l'ASK (15e - 9 pts),
dont la situation au classement général est critique, car étant une
potentiel relégable si le championnat prenait fin aujourdÆhui. Le
CR Belouizdad (7e - 17 pts), sera en appel face au WA Tlemcen (13e

- 12 pts), avec l'obligation d'effacer sa seule défaite concédée à
domicile devant son voisin d'El-Harrach. Les protégés du coach
argentin Gamondi, dont le  buteur-maison Bouregba, sont ferme-
ment décidés à renouer avec la victoire en dépit de la volonté de
la formation des Zianides, à réaliser un résultat comme celui
obtenu il y a quelques semaines à Béjaïa. Le CA BB Arreridj (16e-
7 pts), qui accueille l'USM Annaba (11e-13 pts), n'aura d'autre alter-
native que de décrocher les trois points pour s'extirper quelque
peu de la situation dangereuse dans laquelle elle se trouve. Les
Annabis qui alternent le bon et le moins bon depuis l'entame de
la saison, ne sont pas à l'abri d'une mauvaise surprise, raison pour
laquelle ils tiennent à décrocher un résultat satisfaisant. Le dernier
match de cette journée sera entre deux clubs de la 2e moitié du
tableau qui veulent améliorer leur position. Le MCEE (10e - 14 pts)
possède un point d'avance sur son adversaire du jour, l'USM Blida
(11e - 13 pts) qui reste sur une bonne performance face à la JS
Kabylie lors de la précédente journée. Le match MC Alger-MC
Saida, a été reporté à une date ultérieure, en raison de la partici-
pation du vieux club algérois à la finale (retour) de la Coupe de
l'UNAF des clubs champions qu'il disputera jeudi soir au stade du
5 juillet à Alger face au Club Africain de Tunis.

Programme des rencontres
Vendredi 
15 h : B B  Arreridj : CABB Arreridj - USM Annaba 
18h00 :  Chlef : ASO Chlef - ES Sétif 
18h00 :  Khroub : AS Khroub - USM Harrach  
Oran (Zabana)  :  MC Oran - JSM Bejaia 
Alger (20-Août)  : CR Belouizdad - WA Tlemcen 
El-Eulma : MC El-Eulma - USM Blida  
Samedi  
14h30 : Tizi-Ouzou :  JS Kabylie - USM Alger 
MC Alger - MC Saida (reporté)

F O O T B A L L
FINALE DE L’UNAF : MC ALGER- CLUB AFRICAIN CE SOIR À 20H30

Le Doyen face à son destin 
L'Entente de Sétif  s'est adjugé
La Coupe de l'Unaf des
vainqueurs de coupe de football
sans  dépenser beaucoup
d’énergie, après deux victoires
en aller et retour sur Ennasr de
Benghazi de Libye. Le second
représentant algérien,  le MC
Alger, quant à lui, sera ce soir à
partir de 20h30 au stade 5-Juillet,
à Alger, face à une mission très
délicate devant le Club Africain
de Tunis, en match retour de la
finale de l’Unaf. 

PAR MOURAD SALHI

A près 34 ans de disette, le MC
Alger qui a retrouvé la scène
footballistique africaine, a
amoindri ses chances de

remporter le sacre final, il y a une
quinzaine de jours de cela en Tunisie.
Il devra puiser aujourd’hui dans toutes
ses forces pour surmonter le retard de
des deux buts des Clubistes, qui effec-
tueront un voyage dans la capitale
algérienne avec un ascendant psycho-
logique très important. Certes, le ver-
dict n’a pas été encore prononcé défi-
nitivement, mais les chances d’ajou-
ter ce titre dans son escarcelle restent,
néanmoins, très minimes. Repoussés
au bas du tableau du championnat
national Ligue une de football profes-
sionnel, les coéquipiers de Mohamed

Lamine Zemmamouche sont devant
une obligation de réagir pour se rache-
ter une conduite en cette compétition,
et confirmer leur retour sur le devant de
la scène en attendant d'entamer la très

prestigieuse Ligue des Champions, au
mois de février prochain, face au Real
de Bangui de l’Afrique centrale au tour
préliminaire. "Si nous voulons rem-
porter ce trophée tant désiré, nous

devons absolument faire preuve de
solidarité et surtout de combativité
tout au long de cette rencontre. C'est
vrai qu'on va partir avec un retard de
deux buts, mais rien n'est impossible
dans le football", a affirmé le coach du
MCA, Alain Michel. En tout cas, un
travail spécifique attend l’attaque de
cette équipe algérienne, qui doit met-
tre la balle au moins à trois reprises
dans les filets de son vis-à-vis, si elle
veut remporter le trophée, comme l’a
fait le dauphin du championnat natio-
nal, l’ESS. Le MCA est appelée ce
soir à montrer toute son efficacité lors
de ce rendez-vous capital, qui pourrait
permettre aux Rouge et Vert de renouer
avec une coupe continentale, dont la
dernière consécration remonte à
1976, quand les coéquipiers de Omar
Betrouni ont soulevé un certain 18
décembre la Coupe d'Afrique des clubs
champions aux dépens du club gui-
néen de Hafia Conakry. Une chose est
sûre, La formation algérienne n’a pas
profité des occasions offertes lors du
match aller, qui était totalement à sa
portée, pour venir à bout de son adver-
saire du jour et terminer les débats au
moins sur un score nul, qui lui aurait
permis de bien négocier le rendez-
vous d’aujourd’hui en toute sérénité.
Rien n’est encore joué pour la
conquête du titre, le Mouloudia
d’Alger garde quand même quelques
chances de briguer cette Coupe magh-
rébine. M. S. 

F O O T B A L L

Incertitude autour de Amroune 
Si lors du match aller, le MCA s'est présenté avec l'ensemble de son effectif,
cette manche retour verra l'absence du défenseur central, Megherbi, sus-
pendu, alors que l'attaquant Amroune, est incertain en raison d'une blessure
contractée avec la sélection olympique lors du tournoi de l'UNAF, disputé au
Maroc. Devant cet état de fait, l'entraîneur du Doyen sera contraint d'apporter
quelques remaniements à sa composante. Ainsi, l'axe central sera composé
probablement de Zeddam et Bouchema, ce dernier occupait auparavant le rôle
de milieu récupérateur. "J'aurais aimé bénéficié de l'ensemble des joueurs lors
de cette rencontre, mais ce sont les aléas du football. Je serais obligé ainsi de
procéder à des changements, avec l'objectif d'aligner l'équipe la plus compé-
titive", estime Alain Michel. 

Gianni Solinas, dépose sa démission 
L’entraîneur italien de l’Entente de Sétif (ligue 1 professionnelle de football)n Gianni
Solinas, a déposé sa démission, mercredi matin, apprend-on du directeur administratif du
club, M. Laïd Nouaoui. Le coach a invoqué dans sa lettre de démission des "raisons per-
sonnelles" qui le contraignent à regagner son pays "dès jeudi prochain", selon cette
source. Survenant au lendemain du sacre de l’équipe sétifienne en finale de la coupe de
l’UNAF des vainqueurs de coupes, ce renoncement de Solinas n’a pas manqué de susci-
ter un sentiment de surprise mêlé de consternation dans les rangs des quelques suppor-
ters qui en ont eu vent en début d'après midi. Contacté par l’APS, le désormais ex-entraî-
neur de l’ESS a confirmé sa démission et fait état de "problèmes familiaux liés au retour
au pays de (sa) fille qui résidait loin de l’Italie". Dans une déclaration à l’APS, Solinas (afin,
a-t-il dit, d’"éviter toute polémique ou spéculation") a fait part de son "immense regret" de
devoir quitter la ville de Sétif et l’Entente où il jouissait de "très bonnes conditions de tra-
vail", et affirmé qu’il était "profondément désolé" pour tous les supporters. Il a conclu en
assurant qu’"un jour, il reviendrait à Sétif". APS
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FOOTBALL- CHAMPIONNAT L2 (12E JOURNÉE)

Le CSC appelé à réagir, le CAB défie l'USMBA 
A la peine depuis plusieurs semaines, le
leader, le CS Constantine, aura une belle
occasion, samedi, de renouer avec la
victoire en accueillant l'avant-dernier, la
JSM Skikda, pour le compte de la 12e

journée du Championnat de Ligue 2, au
moment où son dauphin, l'USM Bel-Abbès,
aura fort à faire lors de sa réception du 3e,
le CA Batna. 

L e CSC, qui n'a plus goûté à la victoire
depuis 3 journées (2 nuls et 1 défaite), n'af-
fiche plus la même sérénité du début de sai-

son et voit, au fil des semaines, le nombre de
ses poursuivants augmenter. Il faut dire que la
défaite à Batna face au CAB, accompagnée du
premier but encaissé par le gardien Daif après
907 minutes d'invincibilité, a jeté le doute
dans le camp clubiste, qui s'est fait piéger
ensuite à domicile par l'US Biskra (1-1) puis à
Oran face à l'ASMO sur le même score. La
venue de la JSMS, qui végète dans les profon-
deurs du classement, représente l'occasion
idéale pour les hommes d'El-Hadi Khezzar de
repartir du bon pied, d'autant plus que leur plus
sérieux poursuivant, l'USMBA en découdra
avec le CAB, seul tombeur des "Sanafir"
jusque-là. Les gars de la Mekerra, qui restaient
sur 3 victoires de suite, ont subi mardi un véri-
table coup d'arrêt en s'inclinant à la surprise
générale (2-3) chez l'ES Mostaganem, un autre
mal-classé. La tâche de l'USMBA ne s'annonce
pas des plus aisées face à un adversaire qui a
réalisé mardi la bonne opération de la 11e jour-
née en remontant à la 3e place du classement,
ex aequo avec son voisin du MSP Batna et le
RC Kouba. L'autre équipe des Aurès, le MSPB,
accueille l'une des formations les plus en forme
du moment, l'USB qui s'est métamorphosée
depuis l'arrivée de Mustapha Sbaâ en remplace-
ment de Malek Zorgane. De même pour le RCK
qui, après avoir forcé le NAHussein Dey au par-
tage des points lors du derby de la capitale (0-

0), reçoit l'ESM (10e) qui reste sur deux inatten-
dues victoires contre deux sérieux prétendants
à l'accession, à savoir le MSPB (à l'extérieur)
et l'USMBA. De leur côté, les "Sang et Or"
seront en appel samedi à Aïn-Témouchent pour
croiser le fer avec la lanterne rouge, le CRT qui
a perdu mardi son duel des mal-classés face à
Skikda. Après 2 matches sans victoire, le
NAHD sera dans l'obligation de réagir samedi,
faute de quoi il risque de voir ses chances de
retrouver l'élite dès la fin de cette saison s'éva-
porer. Pour sa part, l'O Médéa devrait évoluer
sur du velours à l'occasion de sa réception du
Paradou AC, 13e et une des déceptions de ce
championnat. Le SA Mohammadia, qui vient
de mettre fin à une série noire de quatre défaites
de rang avec une équipe composée majoritaire-
ment de juniors, accueille pour la seconde fois
consécutive sur son terrain de Mascara
l'ASMO, avec l'espoir de continuer sa remon-
tée au classement. Enfin à Merouana, l'ABM
(13e) devra impérativement battre un MOC en
difficulté et orphelin de son entraîneur brési-
lien Alvés pour ne pas voir son avenir en L2
s'assombrir. 

JOSEPH S. BLATTER, PRÉSIDENT DE LA FIFA À PROPOS DE LA COUPE DU MONDE

«Immenses répercussions pour l’Afrique du Sud»

Président Blatter, nous sommes à la
fin de l’année, quel est votre bilan ?
2010 a été une année de "réalisations".

Quelque chose d’historique s’est passée cette
année, qui dépasse tout. D’abord, la Coupe du
monde en Afrique. Ce qui est déjà en soi une
réussite extraordinaire. Les répercussions dans
le monde entier ont été phénoménales. On n’in-
sistera jamais assez sur les retombées écono-
miques de cette épreuve. En 2004, lorsque la
compétition a été attribuée à l’Afrique du Sud,
cette jeune République de 10 ans cherchait sa
place sur l’échiquier mondial moderne. Depuis
2004, le monde a pris conscience de l’impor-
tance de ce pays et l’Afrique du Sud elle-même a
réalisé. Le pays a commencé à relever le défi,
des investisseurs sont venus. Aujourd’hui
l’Afrique du Sud a augmenté sensiblement son
PIB per capita, le rand s’est renforcé malgré la
crise, le pays fait partie du G20 et de l’IBSA
(ndlr : India-Brazil-South Africa) et s’est vu
attribuer un siège non permanent au siège de
l’ONU. De notre côté, nous allons continuer
nos programmes sociaux au travers de Football
For Hope, qui se concentre en particulier sur les
domaines de l’éducation et de la santé, en
Afrique du Sud et dans tout le continent.

Et au plan du football, comment
jugez-vous l’année africaine ?
A vrai dire, je m’attendais à trouver plus

d’équipes africaines au deuxième tour et puis
sans doute une en demi-finale de cette Coupe du
monde. Pour trois centimètres, le Ghana a raté le
coche... La déception a été grande en Afrique.
Mais ce mois-ci, le TP Mazembe Englebert de
Lubumbashi (ndlr : RD Congo) est arrivé en

finale d’une autre compétition, la Coupe du
monde des Clubs de la FIFA, ce qui est une pre-
mière pour une équipe africaine. Je dis toujours
qu’il n’y a plus de petites équipes nationales car
il y a eu un nivellement par le haut et qu’au
contraire, l’écart entre clubs grandit. Du coup, la
surprise créée par Mazembe est d’autant plus
impressionnante. Ils ont éliminé le champion
de la CONCACAF, les Mexicains de Pachuca,
puis les champions d’Amérique du Sud, les
Brésiliens de l’Internacional de Porto Alegre. Et
ce sont des victoires qui n’ont souffert aucune
discussion. En finale, ils ont un peu logique-
ment subi la loi du FC Internazionale Milan,
mais le score est tout de même sévère. Cela dit,
je crois qu’ils étaient heureux d’être arrivés là, du
coup ils avaient peut-être un peu moins le "feu".

Et 2010, c’est aussi l’attribution des
Coupes du monde 2018 et  2022. Quel
est votre sentiment quelques
semaines après cet événement ?
Nous avons pris des décisions historiques

en termes de géopolitique sportive. Nous avons
envoyé la Coupe du monde dans de nouveaux
territoires. Celle de 2018 ira en Europe de l’Est,
dans l’immense Russie, celle de 2022 ira au
Moyen-Orient, au Qatar, dans le monde arabe.
La Coupe du mwonde va découvrir de nouvelles
cultures dans de nouvelles régions, je ne peux
que m’en réjouir.

Pouvez-vous nous expliquer ?
Il faut suivre le développement du football et

de la FIFA pour comprendre ces décisions. Cela
ne date pas d’hier. C’est d’abord Joao
Havelange, mon prédécesseur, qui a demandé de

faire du football un sport universel. Il fallait
promouvoir le football et chercher des spon-
sors, nous n’avions alors pas un sou. J’ai sauté
à pieds joints dans ce projet en novembre 1974.
J’ai tout de suite vu que le football représentait
plus que de taper dans un ballon. Puis, quand je
suis devenu Président de la FIFA, la décision a
été prise d’aller en Asie. J’ai ensuite dit qu’il fal-
lait aller en Afrique, nous l’avons fait. Il est
donc normal que nous continuions en nous ren-
dant dans de nouveaux territoires.

Mais vous comprenez la déception
des autres candidats ?
Oui. Mais peut-être que certains ont un peu

oublié qu’en football, il faut apprendre à gagner
mais aussi à perdre. C’était une compétition,
certains ont gagné, d’autres ont perdu, c’est
normal.

Et les critiques médiatiques ?
Les médias sportifs ne voient pas toujours

l’importance sociale ou culturelle de l’attribu-
tion d’une Coupe du monde. Ils pensent penal-
ty, corner, arbitrage, ou argent. Mais je réitère
ce que j’ai déjà dit : ce n’était pas une décision
pour faire de l’argent.

Vous venez de le toucher : pouvez-
vous nous expliquer le rôle social
que peut avoir le football, selon
vous ?
L’impact socio-culturel du jeu sur le futur de

notre société, c’est un thème qui me tient à cœur.
Ce sera mon message lorsque j’irai aux Congrès
des Confédérations, à commencer par celui de la
zone Asie à Doha le 7 janvier. Le football est

désormais répandu dans le monde entier, il faut
maintenant que le mouvement Football For
Hope (ndlr : Football pour l’espoir, en français)
s’étende et se développe. C’est beau "l’espoir",
mais il faut maintenant avoir un impact réel.
Cela signifie qu’il faut assurer et suivre en
détails la réalisation de ces projets. Pour cela,
nous avons besoin de l’aide des ministères de
l’Education et de la Santé.

La mission de la FIFA peut se résumer
par "Développer le jeu, Toucher l e
monde, Bâtir un avenir meilleur".
Que reste-t-il à faire ?
"Développer le jeu", nous l’avons fait et

nous continuerons à le faire, c’est sans fin.
"Toucher le monde", nous l’avons fait, nous
sommes allés partout ou presque. "Bâtir un ave-
nir meilleur", c’est-à-dire préparer un monde
meilleur, nous sommes en plein dedans.

Quel message souhaitez-vous faire
passer pour la nouvelle année ?
Le football est plus qu’un jeu, d’accord, mais

il reste tout de même un jeu. 
Il faut profiter des valeurs positives du foot-

ball mais surtout profiter de la vie, c’est ce que
je dirais aux fans du monde entier en cette fin
d’année !

Le Président de la FIFA, Joseph S. Blatter, a accordé à FIFA.com un long entretien pour faire le bilan de 2010 et évoquer les
objectifs de 2011 et plus loin encore. Dans une première partie consacrée à l’année 2010, il évoque le succès et l’impact
d’Afrique du Sud 2010, les résultats des équipes africaines, les Coupes du monde 2018 et 2022 et le rôle social du football.

Samedi  14h30 :
Aïn Témouchent  : 

CR Témouchent - NA Hussein Dey 
Batna : 

MSP Batna - US Biskra 
Bel-Abbès : 

USM Bel-Abbès - CA Batna 
Alger (Kouba)  : 

RC Kouba - ES Mostaganem 
Merouana : 

AB Merouana - MO Constantine 
Mascara : 

SA Mohammadia - ASM Oran 
Médéa : 

O Médéa - Paradou AC 
Constantine : 

CS Constantine - JSM Skikda 

AS MONACO
«La piste Ziani est très

sérieuse pour nous» 
Le président de l'équipe française de l'AS
Monaco (Ligue 1), Etienne Franzi, a indi-
qué mercredi que la piste du milieu inter-
national algérien du Vfl Wolfsburg
(Bundesliga) "est très sérieuse", en prévi-
sion d'un éventuel recrutement durant le
mercato d'hiver, rapporte la presse locale.
"La piste Ziani est très sérieuse et le club
est prêt à donner le prix qu’il faut pour
enrôler ce joueur algérien", a-t-il révélé.
Ziani qui avait rejoint l'Allemagne en 2009
en provenance de l'Olympique de
Marseille pour un contrat de 4 ans, n'est
que rarement utilisé cette saison par l'en-
traîneur Steve McLaren, et serait déjà
porté sur la liste des libérables. 

L’intérêt de l'équipe monégasque pour
Ziani ne date pas d’aujourd’hui puisque
les dirigeants du club ont émis le vœu de
l’enrôler à l’intersaison. Selon la même
source, l’AS Monaco pourrait bénéficier
des services de Ziani à titre de prêt.
L’Algérien serait favorable à un transfert
définitif, mais la clause libératoire, qui est
d’un peu plus de 4 millions d’euros, pour-
rait rendre la transaction très difficile,
d’où d’ailleurs l’option du prêt. Outre
Monaco, l'autre club français du FC
Lorient s'intéresse de près aux services
du milieu algérien. Une chose est sûre,
Karim Ziani ne compte pas continuer son
aventure avec Wolfsburg et serait sur le
point de retourner en France dès le mois
de janvier prochain. 
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ESPAGNE

Le FC Barça tenu en échec par Bilbao 

Pas de buts au Nou Camp entre le
Barça et Bilbao (0-0) pour le compte
des 8es de finale aller de la Coupe du
Roi et ce, malgré une domination de
tous les instants des locaux. Le match
retour est prévu le 5 janvier prochain à
San Mames.

I ntouchable ces dernières semaines, car
enchaînant manita sur manita, le Barça a
peiné mardi soir contre l’Athletic Bilbao

(0-0) lors du match aller des huitièmes de
finale de la Coupe du Roi. Pep Guardiola

avait aligné une équipe mixte, avec par
exemple Eric Abidal en défense centrale ou
Pinto dans les buts. Mais si Lionel Messi
et David Villa sont entrés en deuxième mi-
temps, ils ne sont jamais parvenus à faire la
différence. C'est seulement la deuxième fois
de la saison que les Catalans ne parviennent
pas à trouver le chemin des filets, après la
défaite face à Hercules le 11 septembre der-
nier, déjà à domicile (0-2). Le Nou Camp,
comme prévenu qu’il allait être sevré de

buts, affichait moitié plein. Et pour voir du
monde, il fallait plutôt regarder la défense de
Bilbao. Un mur érigé par Joaquin Caparros
avec 5 milieux de terrains protégeant une
défense de 4. Et quand l’anti-football ren-
contre le football, souvent,  les deux s’an-
nulent. Le Barça a donc été contraint à s’es-
sayer de loin. Keita, Bojan mais surtout
Iniesta ont fait briller Gorka Iraizoz. Le por-
tier basque a passé une soirée très agitée
mais n’a pas encaissé de buts parfois au prix
d’envolées spectaculaires, mais le plus sou-
vent grâce à un bon placement. Côté
Bilbao, on notera une seule mencae sur cor-
ner avec une tête de Gurpegi détournée par
Maxwell. La discipline basque a finalement
eu le dessus sur le talent catalan et ce, même
si Gerard Piqué aurait pu détruire le château
fort des Leones en toute fin de rencontre,
ratant un but tout fait sur un super service
de Messi. Après dix victoires consécutives
avec une moyenne de 4,2 buts inscrits, le
Barça a donc été freiné. Le match retour à
San Mames se déroulera le 5 janvier. De son
côté, le Deportivo la Corogne a également
été contraint au nul sur la pelouse de
Cordoba, club de deuxième division (1-1).

ALLEMAGNE  

Schalke 04 se
qualifie pour les
quarts de finale 

Schalke 04 a obtenu son billet
pour les quarts de finale après
avoir battu d'Augsbourg (Div 2) 1 à
0 mardi en 8es de finale de la
Coupe d'Allemagne.  Augsbourg
n'est pas leader du Championnat
de 2e division par hasard. Le club
de la banlieue de Munich a fait
souffrir Schalke 04 pour sa derniè-
re sortie de 2010. Augsbourg
aurait même pu s'imposer sans
deux arrêts déterminants de
Manuel Neuer, devant Tobias
Werner (65’) et sur un tir de 20 m
de Michael Thurk (81’). Cependant,
Schalke 04, 10e en Championnat, a
su s'imposer grâce à un but du
Péruvien Jefferson Farfan. Dans
l'autre rencontre disputée mardi,
Hoffenheim a logiquement dispo-
sé de Mönchengladbach 2 à 0.  Les
deux autres rencontres program-
mées mardi ont été annulées en
raison des intempéries et repor-
tées à janvier. Mercredi, le Bayern
Munich, tenant du titre, affronte
Stuttgart, trois jours après l'avoir
humilié 5 à 3 en Championnat

ECOSSE 
Boutabout depuis

trois semaines 
avec les Glasgow

Rangers 

L'ex-attaquant international algé-
rien Mansour Boutabout s'entraî-
ne depuis trois semaines avec les
Glasgow Rangers, 1re division
écossaise de football, a indiqué
mardi le site officiel. Sans club
depuis l'été dernier après son
retour d'une saison à l'USM Blida,
1re division du championnat
d'Algérie, Boutabout (32 ans), se
trouve avec le double champion
d'Ecosse en titre sur invitation de
l'autre international algérien du
groupe, Madjid Bougherra.
Jusqu'à présent, l'ancien atta-
quant de Sedan (36 matchs et 5
buts en Ligue 1) n'a participé qu'à
des matches d'entraînement face
à l'équipe réserve, mais il pourrait
recevoir une proposition de l'équi-
pe fanion d'ici la fin de l'année
2010. Il est à rappeler qu'avant de
s'envoler pour l'Ecosse, Mansour
Boutabout avait reçu une offre de
l'UJA (National) sans y donner
suite.

L'Espagnol Rafael Benitez est "tou-
jours l'entraîneur" de l'Inter Milan,
malgré les rumeurs qui font état de

son licenciement et de son remplacement
par Walter Zenga ou par le Brésilien
Leonardo, a assuré le président Massimo
Moratti. "Pour le moment, l'entraîneur de
l'Inter est toujours Benitez, je n'ai pris
contact avec aucun entraîneur", a déclaré le
patron de l'Inter en sortant mardi soir d'une
réunion avec des dirigeants du club. "Ce
n'était pas une réunion fleuve, et nous
avions autre chose à faire", a-t-il ajouté.
Dans les bureaux de la Saras, l'entreprise
de Massimo Moratti, s'étaient réunis
mardi en fin d'après-midi le fils et vice-
président Angelomario Moratti, le direc-
teur sportif Piero Ausilio, l'avocat du club
Angelo Capellini et le directeur technique
Marco Branca. La presse italienne assure
que Benitez sera licencié les prochains
jours, peut-être mercredi, après avoir

publiquement critiqué le manque de sou-
tien des dirigeants à son égard et l'absence
de l'Inter sur le marché des transferts,
menaçant de partir si le club ne recruterait
pas 5 ou 6 joueurs au mercato d'hiver, et
ce, dans les minutes qui ont suivi la vic-
toire au Mondial des clubs, samedi. Parmi
les noms susceptibles de remplacer
Benitez, figure également celui de l'entraî-
neur du Zénit Saint-Pétersbourg et ancien
de l'AS Rome, Luciano Spalletti.

ITALIE- INTER MILAN 

Benitez est toujours
l'entraîneur 

L' international portu-
gais Hugo Almeida
est fortement

convoité par Besiktas de
Turquie, a indiqué mardi le
club allemand du Werder
Brême qui a été approché à
cet effet par les dirigeants
turcs. "Besiktas est intéres-
sé. Notre club est ouvert à
tout", a déclaré le directeur
sportif du club allemand,
Klaus Allofs, au journal
Kreiszeitung Syke paru
mardi. "Une fois qu'on aura
des chiffres concrets, on
réfléchira à leur offre et je
suis ouvert à tout", a-t-il
ajouté. L'avant-centre portu-
gais, au Werder depuis
2006, est le meilleur buteur
de son équipe avec neuf réa-
lisations en Championnat

d'Allemagne, dont un triplé
contre St. Pauli (3-0) lors de
la 14e journée. Le Werder,
éliminé de la Ligue des
champions et de la Coupe
d'Allemagne, est 14e du
Championnat d'Allemagne
et doit réduire nettement ses
coûts de  fonctionnement.

Le courant ne passe plus
entre Almeida et son club,
depuis qu'il a été exclu
contre St. Pauli et écopé
d'une suspension de trois
matches : "Nous sommes
toujours très en colère
contre lui pour ce carton
rouge", a indiqué Allofs. 

PORTUGAL

Almeida convoité par Besiktas

La disparition de l'ancien sélectionneur du
football italien, Enzo Bearzot, mardi, a susci-
té chez d'anciens champions du mondial
espagnol en 1982 tristesse et émotion. "La
disparition du maître Bearzot est l'un des
pires jours de ma vie", confie l'ancien milieu
de terrain de la Squadra Azzura, Alessandro
Altobelli, affirmant qu'"aujourd'hui, est une
journée noire et sombre pour le football ita-
lien et pour ceux qui aiment le football".
"Bearzot a été le plus grand entraîneur dans
l'histoire du football italien. Il était aimé de
tous, pas seulement pour les résultats mais
pour son comportement, celui  d'un homme
extraordinaire", ajoute celui qu'on surnom-
mait Spillo (l'aiguille) à cause de son gabarit
de longiligne. "Rappelez-vous, il m'avait pris
dans l'équipe nationale en 1980, il m'a beau-
coup appris sur le banc. Berzot mettait tout
le monde à l'aise", ajoute l'ancien champion.
Pour Dino Zoff, le portier de l'équipe, au
Mondial 1982, "avoir été en contact avec un
homme d'une telle grandeur est quelque
chose qui dure pour toute une vie". "Je suis
profondément triste pour la perte d'un per-
sonnage extraordinaire, un homme juste.
Les résultats sont secondaires", a ajouté
Zoff, en soulignant qu'Enzo Bearzot, "nous a
appris quelque chose dans ce monde de
doute". "Il a été comme un père pour moi, je
lui dois tout", a simplement dit l'ancien
meilleur buteur du Mondial 1982, Paolo
Rossi. Pour sa part, le président de la
Fédération italienne de football, Giancaro
Abete, a indiqué à l'agence ANSA, que
"nous retenons d'Enzo Bearzot les qualités
humaines et morales, la rigueur, le profes-
sionnalisme et un mode de vie qui reste un
exemple pour le football à travers le
monde". "Au-delà de la joie donnée à l'en-
semble du pays pour le titre mondial en
1982, Bearzot a été en mesure de représen-
ter et d'exprimer les grandes valeurs
humaines et sportives", a-t-il ajouté.

MORT D'ENZO BEARZOT

Tristesse et émotion
chez d'anciens

champions 
du monde italiens 
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LIBAN 

UNE FILIÈRE DJIHADISTE VERS L'EUROPE
On les surnomme les «reclus de
Tamir». Une cinquantaine de
dangereux djihadistes, confinés
entre un barrage de l'armée
libanaise et l'entrée du camp de
réfugiés palestiniens d'Ein
Héloué, situé en lisière de Saïda,
à 30 km au sud de Beyrouth.
Certains, comme Ahmad al-
Doukhi, ont planifié des attentats
contre la Force des Nations
unies au Liban (Finul). D'autres
sont responsables d'attaques
contre l'armée libanaise. 

L
a majorité d'entre eux sont des réfu-
giés palestiniens ; les autres des
activistes syriens, saoudiens,
yéménites et quelques Maghrébins

venus profiter de l'impunité dont jouis-
sent les camps palestiniens du Liban, où
l'armée ne s'aventure pas. Issus pour la
plupart du Fatah al-Islam, mouvement
inspiré d'al-Qaida, ces terroristes ont trou-
vé refuge à  Ein Héloué après leur évic-
tion du camp de Nahr al-Barid par l'armée
libanaise en 2007. Depuis, ils refusent
tout dialogue avec les représentants pales-
tiniens  qui contrôlent le camp avec les
services de renseignements de l'armée.

Contacts avec les réseaux
dormants

Impossible d'approcher tous ces «wan-
ted». Certains vivent cachés. D'autres ne

se déplacent de leur maison à la mosquée
qu'entourés d'impressionnantes mesures
de sécurité. Face aux pressions, quelques-
uns ont choisi l'exil en direction de
l'Europe. «Depuis un an, une vingtaine
ont fui en Grèce et en Bulgarie. Certains
d'entre eux ont réussi ensuite à s'infiltrer
en Allemagne, en France et aussi en
Belgique», révèle au Figaro le colonel
palestinien Mahmoud  Issa, principal res-
ponsable de la sécurité à Ein Héloué.
«Nous avons leurs noms, ajoute-t-il.
Nous essayons de les suivre à la trace, en

coordination avec les autorités des pays
concernés. Mais ce n'est pas facile, ils
ont parfois changé d'identité et modifié
leur faciès.» Les services de sécurité fran-
çais nous ont confirmé l'existence de
cette nouvelle filière djihadiste vers
l'Europe.

Dans une de leurs notes, classée
«confidentiel défense», les noms de trois
djihadistes - Imad Karoum, Youssef
Kayed et Ahmad Sidawi - étaient cités.
Après avoir réussi à gagner la Syrie, puis
la Turquie, ils auraient rejoint l'Europe en

empruntant des filières d'immigration
clandestine. Des passeurs en Syrie puis
en Turquie les ont acheminés, sans passe-
port, jusqu'en Grèce et en Bulgarie, où ils
se sont fait établir de faux papiers d'iden-
tité pour quelques centaines de dollars.
Certains de ces djihadistes ont été appré-
hendés à Sofia. D'autres ont été expulsés
par les services grecs et bulgares.  Ils ne
sont pas allés en Irak ou en Afghanistan,
comme d'autres auparavant d'Ein Héloué,
parce qu'il  leur a  été demandé d'aller
mener le combat en Europe. Ces gens-là,
rapporte le Figaro, sont des instruments
entre les mains de certaines puissances.
Ils n'ont pas de problèmes d'argent. Ils
peuvent rester des mois dans leurs mai-
sons à attendre des consignes.  Si leur
capacité opérationnelle est jugée faible, le
danger vient du fait qu'en Europe, ils vont
nouer des contacts avec les réseaux dor-
mants de la mouvance djihadiste, recon-
naît un expert de la sécurité à Beyrouth,
rapporte le même journal. En 2005 déjà,
un activiste français était parti se former
dans un camp au nord de Beyrouth.
L'année suivante, deux Libanais avaient
été arrêtés en Allemagne, alors qu'ils s'ap-
prêtaient à passer à l'action. Comment de
tels suspects ont-ils pu sortir d'un camp
verrouillé par l'armée libanaise ?  Une
question  que seuls   Fatah al-Islam et
Osbat al-Ansar, deux factions islamistes
rivales, connaissent la réponse . En atten-
dant, d’autres activistespourraient à leur
tour prendre la direction du Vieux
Continent

R.I.  Source  Le Figaro

Des membres du Fatah al-Islam, mouvement inspiré d'al-Qaida, lisent le Coran dans le camp de Nahr al-Barid, au Liban.

Publicité
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ALPHA CONDÉ A  PRÊTÉ SERMENT

IL VEUT ÊTRE LE MANDELA
DE LA GUINÉE

Premier président librement
élu en Guinée, Alpha Condé a
prêté serment mardi dernier
en exprimant l'espoir d'unifier
son pays ethniquement divisé
à la manière dont Nelson
Mandela rassembla l'Afrique
du Sud après l'apartheid. 

O pposant historique depuis la dic-
tature de Sékou Touré, Condé a
été élu le 7 novembre lors d'un
scrutin qui avait pour objet de

mettre fin à un régime militaire d'environ
deux ans et de tirer un trait sur un demi-
siècle d'autoritarisme politique souvent
marqué par des violences politiques et eth-
niques.

Après sa prestation de serment, il a
déclaré qu'il s'efforcerait d'être "le Mandela
de la Guinée" et d'unir tous les habitants
du pays, a rapporté l’agence Reuters hier.

Il a souligné que le rétablissement de la
cohésion sociale et de l'unité nationale
exigeaient "un regard collectif sur notre
passé douloureux".

La cérémonie d'investiture s'est dérou-
lée à Conakry, en présence du président
sud-africain Jacob Zuma et des chefs d'Etat
de la Guinée-Bissau, du Mali, de la Sierra
Leone, du Liberia et du Sénégal, pays afri-
cains voisins de la Guinée.

"Moi, j'ai de l'espoir, j'ai même beau-
coup d'espoir", confiait à Conakry
Moumouni Konaté, agent d'une société de
micro-crédit actuellement au chômage. "Je
sais que les choses vont changer dans ce
pays, parce qu'Alpha l'a promis." Premier
exportateur mondial de bauxite, la Guinée
possède d'importants gisements de minerai
de fer qui lui ont permis d'attirer des inves-
tisseurs étrangers et de générer des mil-
liards de dollars de revenus.

Renaissance
Mais la mauvaise gouvernance et les

troubles politiques ont empêché les
Guinéens de profiter des retombées écono-

miques de cette richesse minière, la plu-
part d'entre eux vivant toujours avec
moins d'un dollar par jour en moyenne et
manquant d'accès à l'eau potable, à l'élec-
tricité et à l'emploi. Les Nations unies ont
présenté l'élection présidentielle de
novembre comme un exemple de démocra-
tie pour les voisins de la Guinée - en par-
ticulier pour la Côte d'Ivoire, où deux pré-
sidents s'opposent depuis le scrutin du 28
novembre. Mais cette première élection
libre et démocratique depuis l'indépendance
de 1958 a été suivie de plusieurs jours de
violences entre les partisans du candidat
battu, Cellou Dalein Diallo, et les forces
de sécurité guinéennes. Si Diallo a recon-
nu sa défaite, il a dénoncé des fraudes en
soulignant que plusieurs milliers de ses
partisans, en majorité peuls, n'avaient pas
eu accès aux bureaux de vote.

La victoire d'Alpha Condé a sonné la
fin du régime militaire en place depuis la
mort du président Lansana Conté fin
2008."Nous sommes ici pour témoigner
de la renaissance de la Guinée", a déclaré le
général Sekouba Konaté, ancien chef de la

junte. "Il est temps de mettre un terme au
règne de l'impunité dans notre pays", a-t-il
ajouté avant l'investiture de Condé.

Pour l'économiste Yéro Baldé, "c'est
maintenant que le travail commence.
L'autosuffisance alimentaire en trois ans,
la lutte contre la corruption et les détour-
nements de deniers publics, tout cela va
nécessiter de profondes réformes dans la
gouvernance".

Alpha Condé avait été condamné à
mort par contumace sous le régime dicta-
torial de Sékou Touré (1958-1984) et
emprisonné pour complot en vue de s'em-
parer du pouvoir sous Lansana Conté
(1984-2008).

Il s'est engagé à réformer l'armée, à
revoir les contrats miniers, à réconcilier
les ethnies et à généraliser l'accès à l'eau,
l'électricité et à l'éducation.

"Les attentes sont trop grandes et on se
demande comment le nouveau président va
parvenir à satisfaire tout ça. Ce sera très
difficile", estime Yéro Baldé, spécialiste
du secteur minier.

R.  I .

CORÉE DU SUD

La Marine entame
des exercices au

large de la côte Est 
Des manœuvres navales sud-coréennes
ont commencé mercredi  au large de la
côte Est de la péninsule coréenne, a
annoncé l'armée. Ces exercices de quatre
jours, qui se déroulent à une centaine de
kilomètres de la frontière avec la Corée du
Nord, comprennent la participation de six
navires de guerre et d'hélicoptères. Les
manœuvres ont pour but de s'entraîner à
répondre en cas d'intrusion de sous-
marins ou de navires de patrouille nord-
coréens dans les eaux  sud-coréennes, a
précisé l'armée sud-coréenne. Séoul a
annoncé mercredi qu'elle allait entamer
jeudi des manoeuvres militaires à tirs
réels, terrestres et aériennes, près de la
frontière avec la Corée du Nord. Les exer-
cices se dérouleront à Pocheon, à 20 km
au sud de la frontière entre les deux
Corées, a indiqué un porte-parole de l'ar-
mée, précisant que ces manœuvres
seraient importantes. Des manœuvres
similaires se sont déroulées à plusieurs
reprises à Pocheon, a-t-il ajouté. 

IRAK
Clinton promet la
solidarité de son
pays au nouveau
gouvernement

La secrétaire d'Etat américaine Hillary
Clinton a estimé, mardi, que la formation
du gouvernement d'unité nationale en
Irak "témoigne de la volonté des Irakiens
de résoudre leurs différends par des
débats et l'échange d'idées". "La forma-
tion de ce gouvernement représente une
étape déterminante dans l'émergence
d'un nouvel Irak. Elle constitue un rejet
sans appel des extrémistes qui ont essayé
d'enrayer le processus démocratique et
de semer la discorde", s'est félicitée Mme
Clinton. La chef de la diplomatie américai-
ne a, par ailleurs, promis la solidarité de
son pays "avec le nouveau gouverne-
ment pour aider nos amis irakiens à
développer ce qu'ils ont déjà accompli".
De son côté, le vice-président Joe Biden,
chargé par M. Obama de suivre particuliè-
rement le dossier irakien, a estimé que les
dirigeants de ce pays étaient parvenus à
"ce que les Irakiens méritaient et atten-
daient : un  gouvernement de partenariat
national qui reflète les résultats des élec-
tions". "Il reste beaucoup de difficultés à
venir, mais je suis convaincu que l'Irak
sera à la hauteur" de la tâche, a-t-il dit. Le
Parlement irakien a approuvé à la majori-
té, dans la journée, le nouveau gouverne-
ment irakien sous la conduite de Nouri Al-
Maliki. 

ZIMBABWE 
Les Etats-Unis

gèlent les avoirs 
du ministre de 

la Justice 
Les Etats-Unis ont annoncé, mardi, avoir
gelé les avoirs que le ministre de la
Justice du Zimbabwe Johannes Tomana
pourrait détenir sur leur sol. M. Tomana a
été ajouté à la liste des responsables zim-
babwéens sanctionnés par Washington
pour leurs entraves à la démocratie dans
leur pays, indique le Trésor dans un com-
muniqué. "Nommé par le président
Robert Mugabe", M. Tomana "poursuit de
manière sélective les opposants poli-
tiques et les personnes perçues comme
leurs  partisans", écrit le ministère. En
vertu de la loi américaine, la décision
d'inscrire M. Tomana sur la liste noire du
Trésor interdit également aux ressortis-
sants américains de réaliser la moindre
transaction avec lui. APS

L aurent Gbagbo a réaffirmé,
mardi soir, qu'il était le
"président" de la Côte

d'Ivoire, mais s'est dit prêt à
discuter avec son rival Alassane
Ouattara et la communauté
internationale qui le soutient.
A priori, rien de neuf en Côte
d'Ivoire, malgré la cinquantaine
de morts dans des affronte-
ments. "Je suis le président de
la République de Côte
d'Ivoire", a clamé Laurent
Gbagbo dans son premier dis-
cours depuis son investiture le
4 décembre, diffusé sur la radio-
télévision d'Etat RTI, rapporte
le journal l’Express.  

Sous très forte pression de
la communauté internationale
qui réclame sans relâche son
départ depuis la présidentielle
controversée du 28 novembre,
il a accusé le camp Ouattara et

ses nombreux soutiens exté-
rieurs de lui "faire la guerre".
"Je ne veux pas que le sang
d'un seul Ivoirien soit versé. Je
ne veux pas d'une guerre en
Côte d'Ivoire qui peut s'étendre
aux pays voisins ou les affai-
blir", a cependant affirmé
Gbagbo.  Ainsi, une nouveau-
té, Laurent Gbagbo s'est dit
disposé à "accueillir un comité
d'évaluation sur la crise post-
électorale" qui "aura pour mis-
sion d'analyser objectivement
les faits et le processus électo-
ral, pour un règlement paci-
fique de la crise".  Ce comité
serait "dirigé par un représen-
tant de l'Union africaine" et
comprendrait des représentants
de l'ONU, de la Cédéao
(Communauté économique des
Etats d'Afrique de l'Ouest), des
Etats-Unis, de l'Union euro-

péenne, de la Russie, de la
Ligue arabe et de la Chine ainsi
que "des Ivoiriens de bonne
volonté".  En signe de détente
avant Noël, l'armée loyale au
président sortant a annoncé
dans la foulée la levée, dès ce
mardi, du couvre-feu nocturne
instauré à la veille du scrutin.
Plus tôt, le gouvernement
Ouattara, dirigé par le chef des
FN, Guillaume Soro, avait
montré qu'il n'entendait pas
céder, appelant le peuple à "la
désobéissance" au gouverne-
ment "factice" de Gbagbo. La
Côte d'Ivoire "vit la pire des
escalades dans la barbarie d'un
clan, d'un régime fini, contre
les populations civiles dému-
nies et désarmées", selon Soro.
La Cédéao a annoncé la tenue
d'un sommet extraordinaire sur
la situation en Côte d'Ivoire

vendredi à Abuja. Lors d'un pré-
cédent sommet début décembre,
elle avait suspendu le pays et
demandé à Gbagbo de partir.
Washington a imposé un pre-
mier train de sanctions contre
Gbagbo en lui interdisant, ainsi
qu'à plusieurs dizaines de ses
proches, de se rendre aux Etats-
Unis. L'Union européenne
avait auparavant décidé de lui
infliger la même sanction,
ainsi qu'à ses deux épouses et
16 autres proches.  Le camp
Gbagbo s'est moqué de sanc-
tions qui font "sourire", de
même qu'il n'entend pas revenir
sur sa demande de retrait de
Côte d'Ivoire de la mission de
l'ONU, l'Onuci, dont le mandat
a été prolongé de six mois par
le Conseil de sécurité, ainsi que
de la force française Licorne. 

R. I.  source l’Express  

Alpha Condé

CÔTE D’IVOIRE

Gbagbo réaffirme qu'il est le président élu
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L'indigestion, comme
son nom l'indique,
signifie qu'on a mal
digéré. Or cela peut
être dû au fait qu'on a
mangé des aliments
toxiques (on parle
dans ce cas
d'intoxication) ou des
aliments infectés (on
parle dans ce cas
d'infection intestinale
ou de toxi-infection),
ou tout simplement
qu'on a trop mangé :
c'est cela la véritable
indigestion.

PAR SORAYA HAKIM

A u cours de l'indiges-
tion, l'estomac est
rempli à ras bord ou
ratatiné sur un conte-

nu compact qu'il ne parvient
pas à brasser. Ne pouvant le
faire passer vers le pylore et les
intestins, il a tendance à l'ex-
pulser par le haut. Or, si l'ori-
fice supérieur de l'estomac est
fermé ou spasmé, les aliments
tournent en rond sans pour
autant être digérés, d'où l'im-
pression de malaise général.
C'est pour cela que souvent les
vomissements sont libérateurs
et permettent d'être soulagé.

Pour  se sentir mieux,
vous pouvez boire des bois-
sons chaudes à la condition de
le faire à petites gorgées et pro-
gressivement. Les tisanes de
menthe sont les plus
conseillées.

A condition que l'eau ne soit
pas trop fraîche, vous pouvez
aussi boire de l’eau minérale
gazeuze en l'agitant un peu
pour retirer l'excès de gaz.
Buvez lentement et à petites
gorgées. Maximum un demi-

verre à la fois. Son rôle est
d'aérer un peu le contenu de
l'estomac pour qu'il soit moins
compact. L'eau légèrement
gazeuse ou alcaline permet d'al-
léger un peu le contenu et de
permettre à l'estomac de brasser
les aliments pour qu'ils aillent
vers les intestins.

La diète est de rigueur
A défaut, vous pouvez aussi

mettre une bouillotte sur le
haut du ventre, à la condition
que vous ne soyez pas ballon-
né. Dans ce cas, c'est à éviter
car les gaz auront tendance à se
dilater et donc à prendre plus de
volume, ce qui aura tendance à
aggraver la situation. Vous
pouvez prendre un médicament
antispasmodique. Respectez
impérativement les doses et les
indications marquées sur la
boîte. Si vous avez seulement
des nausées sans vomissement
et que vous sentez que cela
vous soulagerait, vous pouvez
aider à cela en essayant de vous
faire vomir. Le café salé et
tiède est un bon starter. C'est
efficace, mais déconseillé aux
enfants de moins de 10 ans.
Généralement, l'indigestion
finit par passer toute seule, que

ce soit par le haut ou par le
bas. Dans l'intoxication ali-
mentaire, ce n'est pas la même
chose : les aliments sont infec-
tés ou naturellement toxiques
comme les champignons véné-
neux ou rendus toxiques par
des bactéries qui fabriquent des
toxines. Les signes de toxicité
alimentaires apparaissent alors.

Les vomissements ne sont
inquiétants que s'ils contien-
nent du sang ou s'ils sont
incoercibles et répétés.

La vision qui devient floue
ou double, surtout si elle s'ac-
compagne d'une sensation de
bouche sèche, de gêne à la
déglutition et de troubles res-
piratoires, est le témoin d'une
atteinte du système nerveux,
comme c'est le cas dans le
botulisme. A l'opposé, des
larmoiements ou une saliva-
tion importante doivent aler-
ter de la même façon. C'est ce
qui se passe au cours de l'in-
toxication avec certains cham-
pignons. Les hallucinations
colorées ou carrément les
délires visuels ont souvent la
même origine. Tous ces
signes imposent la venue d'un
médecin d'extrême urgence
suivi d'une hospitalisation.

Les causes les plus
fréquentes sont :

-L'intoxication par des ali-
ments avariés qui est la cause
la plus fréquente. 

-Le botulisme par absorp-
tion de conserves artisanales
avariées. 

-La typhoïde et les salmo-
nelloses . 

Il ne s'agit alors plus d'une
simple indigestion. En dehors
d'une intoxication alimentai-
re, l'évolution est bénigne et
sans séquelles. 

Dans certains cas, l'indi-
gestion peut poser des pro-
blèmes : chez la femme
enceinte près du terme, des
vomissements importants et
répétés peuvent précipiter un
accouchement. Chez l'enfant
qui a peu de réserves en eau,
les vomissements répétés peu-
vent être à l'origine d'une
déshydratation. Chez le diabé-
tique sous insuline, l'indiges-
tion peut être à l'origine d'un
coma hypoglycémique ou
d'une déshydratation si les
doses d'insuline n'ont pas été
adaptées. Tout vomissement
important nécessite alors une
hospitalisation.

S . H .

INDIGESTION 

LES MAUX DE L’ESTOMAC
2E JOURNÉE DE CHIRURGIE 

A L’HÔPITAL MILITAIRE 
DE CONSTANTINE

Le traitement 
chirurgical 

des cancers
Le diagnostic et le traitement précoce de la
cirrhose, du cancer de la vésicule biliaire et
des tumeurs de Klatskin ont constitué,
samedi dernier, le thème principal de la 2e
journée de Chirurgie à l’hôpital militaire
Abdelali-Benbaâtouche de Constantine.
Dans une allocution prononcée à l’ouver-
ture de cette rencontre scientifique, le
général Saïd Ziad, chef d’état-major de la
5e Région militaire, représentant du géné-
ral-major, commandant de la 5e RM, a fait
état de "l’importance de cette rencontre
dont l’un des objectifs est de permettre aux
participants d’échanger leurs expériences
et de mettre à jour leurs connaissances
acquises dans ce domaine". Cet officier
supérieur a notamment souligné "l’impact
positif" de cette journée initiée par la direc-
tion centrale des services de santé militai-
re, en coordination avec le ministère de la
Défense et le commandement de la 5e RM,
sur l’amélioration du diagnostic et du trai-
tement précoce de ces pathologies afin
d’assurer une meilleure prise en charge en
matière de suivi et de traitement du mala-
de. De son côté, le colonel Mabrouk
Cheddadi, directeur de l’hôpital
Benbaâtouche et président du comité d’or-
ganisation de cette manifestation, a pré-
senté le programme de cette journée qui
regroupe, notamment, des chirurgiens,
des spécialistes en oncologie médicale,
des radiologues, des radiothérapeutes,
des anatomopathologistes civils et mili-
taires venus de différentes régions du
pays, ainsi que trois professeurs étrangers
représentant les hôpitaux de Marseille et
de Paris (France). Le lieutenant-colonel
Ahmed Hamada, vice-président du même
comité, a indiqué que l’objectif principal de
cette rencontre qui cible particulièrement
les jeunes résidents en formation spéciali-
sée, est de "contribuer au perfectionne-
ment des spécialistes médico-chirurgicaux
dans le suivi, le diagnostic précoce et la
prise en charge chirurgicale de cette patho-
logie avant qu’elle n’atteigne un stade
avancé difficile, voire impossible à circons-
crire et traiter". Le programme de cette
journée médicale comporte, en plus d’un
vidéo-forum thématique, une série de
communications orales et affichées qui
s’articulent autour de trois thèmes princi-
paux consacrés, notamment, à la prise en
charge chirurgicale de la cirrhose, du can-
cer de la vésicule biliaire, des cancers neu-
roendocrines et des tumeurs de Klatskin
(ou cancers du hile du foie).

L'amygdale joue 
un rôle clé dans le 

déclenchement de la peur 
Une étude américaine récente a révélé
pour la première fois que l"'amygdale",
une petite zone du cerveau, joue un rôle clé
dans le déclenchement du sentiment de
peur. La recherche a été conduite sur une
femme d'une quarantaine d'années, dont
une maladie rare a détruit l'amygdale. Des
études avaient confirmé qu'elle était inca-
pable de lire la peur dans les expressions
faciales, mais elles n'avaient pas pu déter-
miner si elle avait ou non la capacité de
ressentir elle-même cette émotion. Le rôle
central joué par l'amygdale dans le déclen-
chement de la peur pourrait ouvrir la voie
à des nouveaux traitements pour les per-
sonnes souffrant de troubles consécutifs à
des traumatismes psychologiques comme
les soldats en  situation de combat ou pour
combattre l'anxiété, selon le Dr Daniel
Tranel, professeur de neurologie et psy-
chologie à l'Université d'Iowa (nord), prin-
cipal auteur de l'étude parue dans la revue
américaine Current Biology. Le syndrome
de stress post-traumatique touche plus de
7,7 millions d'Américains, selon l'Institut
national de la santé mentale. APS 

D es chercheurs français ont réussi à
mettre au point un vaccin oral à
base d'amidon efficace contre le

paludisme. Testé avec succès sur des sou-
ris, cette trouvaille permet d'envisager une
vaccination simple et sécurisée des enfants
dans les pays à risque, d'après ces cher-
cheurs dont les travaux sont parus dans la
revue américaine en ligne PloS One. Le
paludisme, contre lequel aucun vaccin effi-
cace n'est actuellement disponible, touche
300 à 500 millions de personnes dans le
monde, et en tue plus d'un million par an,
en majorité de jeunes enfants. L'équipe de
Stanislas Tomavo et celle de Steven Ball
des universités de Lille, dans le nord de la
France, ont utilisé un amidon extrait
d'algue verte (Chlamydomonas reinhardti,
de son nom savant) et l'ont modifié géné-
tiquement pour en faire un support des par-
ticules vaccinales  L'amidon de végétaux
comestibles - maïs, pomme de terre ainsi

qu'une autre algue utilisée comme complé-
ment alimentaire en Afrique - pourrait être
transformé de la même manière, selon les
chercheurs. L'amidon peut être produit
facilement à partir de végétaux, en quanti-
té importante. Sa structure très stable per-
met de le conserver des mois sans précau-
tion particulière, même s'il subit des varia-
tions de température. Facilement assimi-

lable par la digestion, il présente égale-
ment le grand avantage d'avoir un coût de
production très faible. Administrés aux
enfants de moins de 3 ans, chez qui le
risque de mortalité par paludisme est parti-
culièrement élevé, ces végétaux présente-
raient un double intérêt alimentaire et vac-
cinal.  Les chercheurs ont utilisé des parti-
cules vaccinales (ou "antigènes" murins et
humains) déjà testées lors d'expérimenta-
tions de vaccinations classiques par injec-
tions et les ont greffés sur une enzyme (la
"GBSS") d'un grain d'amidon, les proté-
geant ainsi contre la dégradation par
d'autres enzymes. Les souris, qui avaient
ingéré ces grains d'amidon modifié, ont été
protégées de manière significative contre
le paludisme. Reste à tester l'efficacité de
différentes protéines vaccinales et à étudier
la faisabilité de cette stratégie chez l'hom-
me, en vérifiant l'absence d'effets secon-
daires. A P S

CONTRE LE PALUDISME

Un vaccin oral à base d'amidon 
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JARDINAGE ET MAL DE DOS

Opter pour les bons outils et la bonne position    

Le matériel adéquat :
Dans la mesure du possible, il
faut préférer les outils à longs
manches, et ce, quelle que soit
leur utilisation ; sarcloir,
bêche, binette, crocs, griffes...
Rien que pour préparer la terre
par exemple. La solution ? La
grelinette, appelée aussi
fourche à bêcher selon les
fabricants. Large fourche aux
dents biseautées, la grelinette
permet d'aérer le sol sans nuire
à l'écosystème, ou encore de
faire des avant-trous à égale
distance pour planter poireaux,
oignons, ail….. Du deux en
un, sans jamais se pencher !

Autre solution :
Celle-ci  consiste à profiter
d'astucieux petits bancs de
jardinage, pliables et
transportables. D'une hauteur
de 50 cm en moyenne et
équipés d'assises moelleuses,
ils promettent à leur détenteur

une excellente position pour
tailler massifs et fleurs. 

Petits plus
- pensez à utiliser des gants à
votre taille afin d'éviter d'avoir
des ampoules, des échardes
dans les doigts ou bien d'être
en contact avec certaines
plantes toxiques (brûlures).
- pensez aux lunettes de
sécurité lorsque vous taillez
des branches.  
- faites souvent des pauses et
n'attendez pas d'avoir mal
quelque part pour arrêter.
- alternez petits et gros
travaux. Faites-le en plusieurs
fois si nécessaire.
- plus le poids est proche du
corps, plus il est proche du
centre de gravité et moins il
est lourd ( ex : dans beaucoup
de pays, les charges lourdes
sont portées sur la tête).
Evitez donc de porter à bout de
bras.

M aintenant que le
froid est installé, il
est temps de penser

à faire germer les noyaux des
arbres fruitiers, afin de les

planter aux premiers rayons de
soleil du printemps. Voici la
methode qui est toute simple. 

Les graines et noyaux

concernés:
Ce  sont, les noyaux de pêche,
de nectarine, de brugnon,
d'abricot, de cerise, d'amande,
de noix et noisette, de châ-
taigne... Bref, toutes celles
ayant une coque protectrice qui
doit être ramollie avant germi-
nation.

Comment faire ?
La méthode la plus simple
consiste à installer ces graines
en strates dans un substrat de
sable humide (ou 50/50 terreau
et sable). Dans un pot, mettre
quelques graviers ou cailloux
au fond pour le drainage,
installer une couche de sable,
disposer quelques noyaux sans
qu'ils se touchent, puis une
autre couche de sable (3 cm d'é-
paisseur suffisent), puis le
reste des noyaux... Et ainsi de
suite jusqu'à ce que tous les
noyaux soient confortablement

installés dans leur nid douil-
let... Le pot doit être ensuite
disposé près d'un mur au nord.
Pour s'assurer du succès de la
germination, il faut veiller à ce
que le sable ne soit ni trop sec
ni trop humide. Une couche de
paille protectrice peut donc être
envisagée sur le dessus. 

Quand les graines
sont-elles prêtes ?
Dès février/mars, il faut com-
mencer à surveiller la germina-
tion des noyaux en reversant
délicatement le pot à la
recherche des graines « réveil-
lées ».
Il est alors temps d'installer les
graines germées directement en
terre dans un sol adapté à leurs
besoins, ou bien dans des
godets en attendant que les
jeunes pousses s'enracinent.

Omelette au basilic : 

Ingrédients :
1 botte de basilic
1 oignon 
1 c. à soupe d'huile d'olive
8 oeufs
Sel, poivre 
Préparation :
Rincer, sécher, effeuiller et ciseler le
basilic. Peler et émincer l'oignon.
Le faire fondre dans une poêle chauffée
avec un filet d'huile d'olive. 
Pendant ce temps, casser les oeufs dans
une jatte, les saler légèrement, poivrer et
les battre.    Quand les oignons sont
bien fondus, ajouter le basilic. Remuer.
Puis verser tout de suite les oeufs battus
et cuire l'omelette en ramenant les bords
vers le centre de la poêle au fur et à
mesure de leur cuisson.

Tarte flan aux pommes    

Ingrédients pour la pâte :
250 g de farine
150 g de beurre
125 g de sucre
3 jaunes d'oeufs
2 g de levure chimique
Pour le flan :
2 oeufs + 2 jaunes
60 cl de lait
50 g de maïzena
50 g de farine
120 g de sucre
1 gousse de vanille
3 pommes
2 c. à soupe de confiture d'abricot
1 pincée de gingembre
Cannelle
1c. à soupe de sucre
Préparation:
Préparer la pâte en mélangeant tous les
ingrédients. Couvrir de film alimentaire
et la mettre 30 min au frais. Couper 2
pommes environ en petits dés. Détailler
l'autre pomme en fines lamelles. Faire
bouillir le lait avec la gousse de vanille.
Fouetter les oeufs et le sucre jusqu'à ce
que le mélange blanchisse. Ajouter la
maïzena et bien remuer. Incorporer le lait
chaud puis mettre sur feu doux sans ces-
ser de remuer, jusqu'à ce que le mélange
épaississe. Hors du feu ajouter les dés de
pommes et réserver. Etaler la pâte dans
un moule et la piquer à la fourchette.
Verser la crème en l'étalant uniformé-
ment. Déposer les pommes coupées en
fines lamelles en rosace. Les saupoudrer
d'un mélange composé de sucre, de gin-
gembre et de cannelle. Enfourner pour 30
à 40 min au four préchauffer à 165°C.
Une fois cuite, la laisser tiédir puis la
glacer avec la confiture d'abricot.  

A S T U C E S
Pour une 

croissance rapide : 
Les plantes 
aromatiques 

et leur entretien :

Arrosez vos plantes aroma-
tiques assez souvent sans
pour autant les inonder. Et
exposez les  au soleil pour
leur épanouissement. 

Pour favoriser le développe-
ment rapide des plantes, dispo-
sez les bacs contenant les
graines dans un endroit enso-
leillé, à côté du radiateur ou de
tout autre appareil pouvant
procurer de la chaleur.  

Vinaigre de cidre
pour les rafraîchir :

Votre plante est sur le point de
faner, vous pouvez lui procu-
rer un peu de fraîcheur en
aspergeant les feuilles  avec
une cuillerée de vinaigre de
cidre dans un litre d'eau. 

Pour nettoyer les plantes
vertes, utilisez de la peau de
banane. Frottez alors douce-
ment les feuilles vertes avec
l'intérieur d’épluchure de  ce
fruit. 

La peau pour 
nettoyer les

plantes vertes :

LA GERMINATION DES NOYAUX
Méthode pour les réveiller et les planter au printemps

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI

Les épaules malmenées par les bêches, les reins broyés par les brouettes trop chargées, la colonne
vertébrale tordue par les pots de fleurs à déplacer, les genoux hachés à trop vouloir désherber à

l'ancienne... les douleurs au jardin sont trop pénibles pour être oubliées. Surtout pour des dos déjà
fatigués par la vie à cent à l'heure à laquelle nous sommes tous confrontés. Mais avec des outils

adaptés, et une position adéquate, ce mal du siècle ne vaincra pas sur le jardin ! 
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Mots Croisés N°415

SUDOKU

Mots Fléchés N°415

Horizontalement :
1.  &
2. Tissu. Abandonner
3. Petite planchette sur laque-
lle on enroule une ligne de
pêche. Second
4. Bière. Abondance. Possèdes
5. Pousserais.Régiment d’in-
fanterie
6. Il anglaise

7. Réponse. Adjectif démon-
stratif. Déformé
8. Duper. Mouton
9. Résonance. Gorgeât
10.Prix Nobel 1983 en
chimie. Capitale des Comores
11. Traduite de nouveau
12.Députés. Massif de
Provence

Verticalement :
1. Dispositif de fermeture des
châssis d’une fenêtre
2. Siège de vélo. Communauté
européenne du charbon et de
l’acier
3. Bénédicité. Massif vol-
canique de Tanzanie
4. Bibi. Micro-organisme
5. Refaire. Marque la iaison
entre deux mots
6. Choses curieuses. Note
7. Au bout du bout. A lui. Fis
avancer un bateau

8. Epoque. Colère. Général et
ingénieur allemand qui réalisa
le mur de l’Atlantique
9 . Tantes. Recherchée
10. Siamois. Lieu d’un couvent
où les religieuses s’assemblent
pour travailler
11. Sommet des Alpes bernois-
es. Sociable
12. Contraire d’industriel

N°415

SOLUTIONS

MOTS CROISÉS N°414 SUDOKU N°414

N°415

LETTRES PROPOSÉES : 

Créez le maximum de mots à partir 
des dix lettres proposées.

MOTS FLECHÉS N°414 MOTS-MAXI

BANDÉE 

BÉDANE 

ADNÉE 

AKÈNE 

PANÉE 

PÉKAN 

APNÉE 

BANDE 

BANDÉ 

ÉBÈNE 

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................

.................................................................................



22 TELEVISION MIDI LIBRE
N° 1150 | Jeudi 23 décembre 2010

PROGRAMME TÉLÉ : JEUDI

PROGRAMME TÉLÉ : VENDREDI

La reproduction de tout article
est interdite sans l’accord  de
la rédaction. Les manuscrits,
photographies ou tout autre

document et illustration,
adressés ou remis à la
rédaction ne seront pas

rendus et ne feront l’objet
d’aucune réclamation.

Gérant 
Reda Mehigueni

e-mail : direction@lemidi-dz.com

Directrice de la publication :  
Sihem Henine

e-mail : redaction@lemidi-dz.com

Standard : 
021.63.80.82 et 87
Rédaction :  Tél-Fax :  021.63.79.16 
Publicité : Tél-Fax : 021.63.79.14
publicite@lemidi-dz.com
Pour votre publicite s’adresser à
l’ANEP,  01 Avenue Pasteur, Alger
Tél. : 021.73.76.78 et 73.71.28
Bureau de Constantine :
100, rue Larbi Ben M’hidi -
Constantine -Tel./Fax : 031.64.17.53

Bureau de Annaba
24 rue Med Khemisti
Tél. : 038.86.11.57
Bureau de Tizi-Ouzou
Cité Mohamed-Boudiaf BT 29 A
Nouvelle-Ville T. O.
Tél-Fax : 026.21.56.78
Bureau régional de Béjaïa : Cité des
600-Logements Bt B03 Ihaddadene -
Béjaïa - Tel/Fax : 034.21.56.13.

Impression : 
Centre : SIA Diffusion : Midi libre
Est : SIE Diffusion : AMP Ouest : SIO  

EURL Midi Libre 
au capital social de 12.000.000 DA

Compte Bancaire :
SGA Bouzaréah : 021000071130000214 clé 16
CCP :  37 22 55 clé 54
Adresse : 26 rue Didouche-Mourad

Web : www.lemidi-dz.com

06:15 Alien bazar 
06:30 Tfou
08:25 Météo 
08:30 Téléshopping
08:55 Météo 
09:00 Tfou
10:15 L'avant-veille de Noël
11:55 Petits plats en équilibre
12:00 Les 12 Coups de Midi !
12:50 L'affiche du jour 
13:00 Journal
13:40 Petits plats en équilibre
13:50 Au coeur des Restos 
13:52 Météo 
13:55 Beethoven 2 
15:25 15 ans et demi 
17:10 Jackpot de Noël
19:10 Le juste prix
19:50 La prochaine fois, c'est
chez moi
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:35 C'est ma Terre
20:37 Courses et paris du jour
20:39 Moments de bonheur
20:40 Météo 
20:42 Météo des neiges 
20:43 Trafic info
20:45 Ali Baba et les 40 voleurs
22:30 Ali Baba et les 40 voleurs
00:10 Columbo 
02:00 Le premier empereur chinois
03:20 Reportages
04:35 Musique 
05:05 Elisa : Le moment de vérité
05:55 Alien bazar 

06:00 Les Z'Amours
06:25 Point route
06:30 Télématin
09:05 Dans quelle éta-gère
09:10 Des jours et des vies
09:35 Amour, gloire et beauté
09:55 Foudre : Le chemin de la vérité
10:25 Foudre : Se retrouver
10:50 Météo 
10:55 Motus
11:25 Les Z'Amours
12:00 Tout le monde veut pren-
dre sa place
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:40 Météo 
13:45 Consomag
13:55 Toute une histoire
15:00 L'île aux pirates 
17:10 Casper 
18:50 Paris sportifs 
19:00 N'oubliez pas les paroles
19:45 Les étoiles du sport 
19:50 Météo 
19:53 Météo des neiges 
20:00 Journal
20:28 Soyons prévoyants 
20:30 Météo 
20:35 A la croisée des mondes
22:25 Ma maison de A à Z 
22:30 Le grand restaurant
00:00 Dans quelle éta-gère
00:05 Journal de la nuit 
00:15 Météo 
00:20 CD'aujourd'hui - La spéciale
01:45 Toute une histoire
02:40 Programmes Urti 

06:00 Euronews 
06:40 Plus belle la vie
07:10 Ludo
08:30 Ludo vacances
11:40 Consomag
11:45 Le 12/13 : Titres et météo
11:50 Edition de l'outre-mer 
11:55 12/13 Météo 
12:00 Journal régional 
12:25 Journal national 
12:55 Météo 
13:00 Côté cuisine
13:30 En course sur France 3
13:45 Keno 
13:50 Les grands espaces 
16:35 Gaston, de Franquin 
16:45 Gaston, de Franquin 
16:55 Slam
17:30 Des chiffres et des lettres
18:05 Questions pour un champion
18:40 Météo des neiges 
18:45 19/20 Edition nationale 
18:48 Edition régionale et locale 
19:00 Journal régional 
19:30 Journal national 
19:58 Météo 
20:00 Tout le sport
20:05 Le progrès en questions 
20:10 Plus belle la vie
20:35 Le bossu 
22:40 Une histoire épique 
22:41 Météo 
22:45 Soir 3 
23:10 Batman 
01:10 Tout le sport
01:15 Le match des experts 

06:00 M6 Music 
06:25 Météo 
06:30 La légende du Cid 
07:45 Météo 
07:50 Disney Kid Club
08:45 Météo 
08:50 M6 boutique
10:00 Météo 
10:05 Le fils du Père Noël
11:45 Le grand bêtisier
12:40 Météo 
12:45 Le 12 45
13:00 Scènes de ménages
13:45 Météo 
13:50 Un fiancé pour Noël
15:45 Un grand-père pour Noël
17:40 Un dîner presque parfait 
18:45 Le grand bêtisier
19:40 Météo 
19:45 Le 19 45
20:05 Scènes de ménages
20:45 Nanny McPhee 
22:30 On a échangé nos
mamans : Séverine et Flore
23:40 On a échangé nos
mamans : Maryse et Stéphanie
00:50 Neverland 
02:25 Météo 
02:30 Turbo
03:30 M6 Music 

19:00 Arte Journal
19:30 Danube, fleuve 
19:55 Pacifique Sud 
20:40 Les Buddenbrook
22:10 Les Buddenbrook
23:40 Polaroid, instants magiques
00:35 Tracks
01:30 Alpha 0.7 
01:55 J'ai acheté une forêt
tropicale
03:00 La folie du roi George 

07h00 : Journal télévisé 
07h15 : Sabah El Khaïr 
10h00 : Le sénat
13h00 : Journal télévisé 
13h40 : Samihni
15h00 : Azizi al-mouchahid
16h30 : Dalile El Vitaminat
16h35 : Mouharibe El-Dawama
17h00 : Qoloub Fi Siraa
17h30 : Réhlat il fadaa.doc 
18h00 : Journal télévisé 
18h15 : Le Journal de l'économie
18h20 : Afaaq filahya
18h45 : Euromed news
19h15 : Alhan wa chabab
20h00 : Journal télévisé
20h30 : Match MCA /
C.AFRICAIN 
23h15 : Documentaire
23h30 : Fi Dairati El-Dhaoue

06:15 Alien bazar 
06:30 Tfou
08:25 Météo 
08:30 Téléshopping
08:55 Météo 
09:00 Tfou 
09:01 Casper, le nouveau défi 
10:15 Boule de neige
11:55 Petits plats en équilibre
12:00 Les 12 Coups de Midi !
12:50 L'affiche du jour 
13:00 Journal
13:40 Petits plats en équilibre
13:50 Au coeur des Restos 
13:51 Météo 
13:53 Trafic info
13:55 Euro Millions
14:00 Les rois mages 
15:45 De mémoire de Père Noël
17:25 Cody Banks agent secret 2
19:10 Le juste prix
19:50 Là où je t'emmènerai
19:55 Météo 
20:00 Journal
20:35 Du clic à la réalité 
20:37 Courses et paris du jour
20:40 Moments de bonheur
20:41 Météo 
20:43 Trafic info
20:45 Qui veut gagner des mil-
lions ?
22:50 Euro Millions
22:55 Le grand bêtisier de Noël
00:35 Un Noël pour l'éternité
02:15 Trafic info
02:18 Orchestre national de jazz

06:00 Les Z'Amours
06:25 Point route
06:30 Télématin
09:00 Point route
09:05 Dans quelle éta-gère
09:10 Des jours et des vies
09:35 Amour, gloire et beauté
09:55 Foudre : L'incroyable vérité
10:25 Foudre : Impardonnable ?
10:50 Météo 
10:55 Motus
11:30 Les Z'Amours
12:00 Tout le monde veut pren-
dre sa place
12:55 Météo 
13:00 Journal
13:40 Météo 
13:45 Consomag
13:50 Toute une histoire
15:05 Le secret de Térabithia 
16:45 Point route
16:50 E.T. l'extraterrestre 
18:45 Paris sportifs 
18:50 Point route
19:00 N'oubliez pas les paroles
19:45 Les étoiles du sport 
19:50 Météo 
19:55 Météo des neiges 
20:00 Journal
20:30 Emission de solutions 
20:33 Météo 
20:35 La télé est à vous
22:30 Ma maison de A à Z 
22:35 Dr Tom ou la liberté en
cavale
23:55 Dans quelle éta-gère

06:00 Euronews 
06:40 Plus belle la vie
07:10 Ludo
08:30 Ludo vacances
11:10 C'est pas sorcier 
11:40 Consomag
11:45 Le 12/13 : Titres et météo 
11:50 Edition de l'outre-mer 
12:00 Edition régionale 
12:25 Journal national 
12:55 Météo 
13:00 Côté cuisine 
13:30 En course sur France 3
En direct de Vincennes
13:45 Keno 
13:50 L' homme qui n'a pas d'étoile 
15:15 Tous à l'Ouest 
16:45 Gaston, de Franquin 
16:55 Slam
17:30 Des chiffres et des lettres
18:05 Questions pour un champion
18:40 Météo des neiges 
18:45 19/20 Edition nationale 
18:48 Edition régionale et locale 
19:00 Journal régional 
19:30 Journal national 
19:58 Météo 
20:00 Tout le sport
20:05 Le progrès en questions 
20:10 Plus belle la vie
20:35 Ludo Noël 
20:36 Le Petit Prince 
21:00 Le Petit Prince
21:20 Le Petit Prince 
21:40 Le Petit Prince 

06:00 M6 Music 

06:25 Météo 

06:30 Les trois rois mages 

07:45 Météo 

07:50 M6 Kid

08:45 Météo 

08:50 M6 boutique

10:00 Météo 

10:05 Alice au pays des merveilles

12:40 Météo 

12:45 Le 12 45

13:00 Le grand bêtisier

13:45 Météo 

13:50 Un Noël à New York

15:45 Les rebelles de la forêt 

17:40 Un dîner presque parfait

18:45 Le grand bêtisier de Noël

19:40 Météo 

19:45 Le 19 45

20:05 Le Noël de Mickey

20:45 Disney party : en atten-

dant le Père Noël

00:15 Merlin

01:50 Merlin

03:20 Météo 

03:25 M6 Music 

19:00 Arte Journal
19:10 Danube, fleuve 
19:40 Gustavo Dudamel 
20:40 31e Festival mondial 
22:00 Les chaussons rouges 
00:15 Court-circuit : Spécial Noël
00:16 Test de mathématiques 
00:18 La révolte des sapins 
00:30 Parce que je t'aime 
00:43 Papi Noël 
01:05 Ridicule 
03:00 Madame porte la culotte 
04:35 L'an 2008 

07h00 : Journal télévisé 
07h15 : Sabah El Khaïr 
10h00 : Emission UFC
10h15 : Abtal Al-Djidja
10h45 : Fadha El-Djoumoua
12h45 : Journal télévisé 
13h55 : Ihyaa El 
14h00 : Nissa min aâsr el nouboua
14h30 : Mina El Malaibe
17h00 : Réhlat il fadaa.doc 
18h00 : Journal télévisé 
18h20 : Tariq El-Salama
18h45 : Fatawa aâla hawa.
20h00 : Journal télévisé 
20h45 : Lahadhat Foukahia 
21h00 : Alhan wa chabab. 
23h00 : Une vie dans l’oubli 
00h00 : sarkhat el miyah
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es participants au 4e Congrès arabe de haut
niveau des droits de l'Enfant ont recommandé,
mardi à Marrakech (sud du Maroc), la nécessi-
té d'activer les législations et les lois visant la

protection de l'enfant contre toute forme d'exploitation,
de violence et de mauvais traitements ainsi que l'incrimi-
nation des atteintes à ses droits. 
Les participants ont appelé, dans une déclaration clôtu-
rant les travaux de ce congrès de deux jours à soutenir les
observatoires et les centres de protection de l'enfance,
coordonner les actions de lutte contre les violences à
l'égard des enfants et d'encourager les études comparées
entre les Etats arabes. 
Ils ont également mis l'accent sur la nécessité de l'adop-
tion de stratégies de lutte contre toute forme de violence
à l'égard des enfants et de la mise en œuvre des recom-
mandations du rapport arabe comparé en vue de l'activa-
tion des recommandations de l'étude du secrétaire géné-
ral de l'ONU visant à mettre un terme à la violence dont
font l'objet ces enfants. Ils appellent également à l'intensi-
fication des efforts nationaux tendant notamment à
garantir l'enseignement pour tous et à réduire le taux de
la déperdition scolaire avant de plaider pour la prise de
mesures et de dispositions allant dans le sens d'atténuer
le phénomène du travail des enfants de 15 ans et de per-
mettre à ces derniers et aux enfants à besoins spécifiques
de bénéficier de l'assistance sociale et médicale.
Concernant les enfants arabes sous occupation israélien-
ne tant en Palestine, au Golan et dans les fermes de
Chebaa au Liban, l'accent a été mis sur la nécessité de
l'adoption d'un plan d'action relatif à la protection de ces
enfants et à la défense de leurs droits, qui sont universel-
lement reconnus par les chartes et conventions internatio-
nales. Initié par la Ligue des Etats arabes, ce congrès s’est
tenu sous le thème "L'évaluation à mi-parcours du 2e Plan
arabe pour l'enfance : Renforcement du partenariat arabe
pour l'amélioration de la situation de l'enfance". Ce
congrès a réuni des ministres arabes en charge de
l'Enfance, des experts  et des responsables de l’enfance
des pays arabes, des comités et des institutions arabes de
l'enfance, des organismes arabes, régionaux et internatio-
naux oeuvrant dans le domaine de l'enfance, des ONG et
des médias. L’Algérie était représentée par une délégation
conduite par  Abdelkader Messahel, ministre délégué
chargé des Affaires maghrébines et africaines. Cette ren-
contre avait pour ambition notamment de faire le bilan
des réalisations aux niveaux régional et national par rap-
port aux Objectifs du Millénaire pour le développement
(OMD), d'améliorer le Plan d'action arabe pour l'Enfance
pour les cinq années à venir, de réitérer l'engagement
arabe en matière de mise en œuvre des droits de l'Enfant
et de renforcer les mécanismes par le développement du
partenariat avec la société civile.
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4e congrès des droits 
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Pas de journaux dans les kiosques en France
D eux mouvements de grève en l’espace

d’une semaine  ont privé les lecteurs
parisiens  de leurs quotidiens d’infor-

mation. un mouvement de grève lancé par les
cadres du Syndicat général du livre et de la
communication (SGLC-CGT) qui protestent

contre les propositions négociées actuelle-
ment pour réorganiser la SPPS, filiale, jugée
structurellement déficitaire, de Presstalis qui
est à l’origine de plusieurs opérations ces der-
niers jours ayant privé les lecteurs parisiens
de leurs magazines, et ce, depuis un mois.

C inq cents nostalgiques de Staline ont
déposé mardi des gerbes sur sa tombe,
au pied du Kremlin, à l'occasion du

131e anniversaire de sa naissance. Le chef
du parti communiste russe, Guennadi
Ziouganov,  qui s’adressait à une petite

foule massée sur la Place Rouge agitant
des drapeaux frappés de la faucille et du
marteau  devant le mausolée, a soutenu que
la période stalinienne a été la plus produc-
tive et glorieuse en dénonçant les détrac-
teurs qui tentent de lancer une campagne de
"destanilisation". "Une nouvelle fois, nous
avons réaffirmé que la période stalinienne
avait été la plus productive et la plus vic-
torieuse de l'histoire de notre pays, qu'il
s'agissait d'une période unique", a déclaré le
chef du PC russe, Guennadi Ziouganov, à
la petite foule rassemblée sur la place
Rouge, agitant des drapeaux frappés de la
faucille et du marteau.Pour cette généra-
tion, Staline est resté leur univers, il reste
pour eux la voie vers les étoiles ils l’ont
dans le sang.

U n commissaire européen aux
Transports, Siim Kallas, avait criti-
qué le "chaos" qui règne dans de

nombreux aéroports européens en raison
du mauvais temps, jugeant cette situation

"inacceptable. Plus de 3.000 personnes
ont dû passer la nuit de dimanche à lundi
derniers dans les aérogares de Roissy suite
à une perturbation du trafic aérien, en rai-
son de chutes de neige. Cela a déclenché
une polémique sur le manque d’informa-
tions dispensées par les compagnies
aériennes à leurs clients. Aussi de nou-
velles perturbations étaient attendues hier
en Ile de France et la direction générale de
l’aviation civile a demandé aux compa-
gnies aériennes d’annuler une bonne partie
des vols pour la journée d’aujourd’hui en
réaction à Météo France qui avait annoncé
le retour de la neige pour aujourd’hui
entraînant de fait une perturbation du trafic
aérien en Ile de France.

U ne odeur suspecte détectée dans les
locaux de l’organisation internatio-
nale a obligé les membres du

Conseil de sécurité et des Nations unies,
par mesure de précaution, à être briève-
ment évacués. Un diplomate aurait ressen-
ti une odeur de gaz dans le sous-sol du
bâtiment, probablement une conduite per-
cée. Les forces de sécurité devraient déter-
miner l’origine de cet incident intervenu
alors que des travaux de rénovation sont en
cours dans le siège des Nations unies pour
un coût de 2 milliards de dollars. Dans la

même journée, le Conseil de sécurité
devait organiser un débat avec 150 jeunes
du monde entier.  

Un commissaire européen aux Transport
critique le chaos au niveau des aéroports

Le roi Abdallah Ben Abdel Aziz quitte
l'hôpital de New York 

Odeur suspecte dans 
les locaux de l’ONU

O péré  le 24 novembre dernier pour une
hernie discale compliquée avec un
hématome, le souverain saoudien,

âgé de 86 ans, a quitté l’hôpital presbytérien
de New York,  mardi dernier  après un mois
d’hospitalisation. "Il est en bonne santé
grâce à Dieu" rapporte l’agence de presse
saoudienne Spa. Il a regagné sa résidence de
New York pour y poursuivre des séances de
physiothérapie et sa convalescence. Le
Palais royal n’a pas communiqué la date de
son retour.   

Les nostalgiques commémorent Staline

Q
ui ne connaît pas
Mantes- la-Jol ie ,
une localité des

Yvelines qui fait bien
souvent la Une de l'ac-
tualité.

Pourtant, il peut s'y
passer de belles his-
toires, du moins c'est
ainsi qu’est considéré
ce fait relaté dans,
dans... Le Dauphiné
Libéré (eh oui)

C'est l'histoire de
deux jeunes gens qui
ont décidé de s'unir par
les liens du mariage
samedi dernier.

Elle est Mantaise, il
est Lillois.

Il part de Lille, vers
8h30, pour rejoindre sa
dulcinée en vue de lui

passer la bague au
doigt. Mais les élé-
ments se déchaînent et
le bloquent sur la route
de son destin. Bloqué, il
ne peut arriver à 15 h,
heure prévue pour la
cérémonie... 22 h, il

arrive enfin.
Sympas, vraiment

sympas, l'élu d'astrein-
te et l'officier d'état civil
de permanence ont
joué le jeu et rouvert la
mairie pour célébrer le
mariage à 22h30.

En retard pour son mariage, 
on lui ouvre la mairie en pleine nuit

Lj



Le roi du raï, l’indétrônable
chanteur algérien, Cheb
Khaled, a enflammé Dakar lors
d’un concert mémorable
donné dans la nuit de mardi à
mercredi dans le cadre du
Festival mondial des arts
nègres, une occasion offerte à
l’artiste "globe-trotter" qui a
fait vibrer un public acquis et
conquis.  

«B onsoir Dakar et merci à
vous tous", c’étaient en
somme les quelques mots
que le "King" a prononcé

à l’adresse de l’assistance, à l’ouverture et
à la clôture de son premier spectacle au
Sénégal.  

L’essentiel du temps consacré à sa pro-
duction à été rempli  du début à 

la fin. Pas de place à la monotonie, ni
à l’attente. Sans discontinuer, il  a enton-
né une dizaine de chansons puisées de plu-
sieurs répertoires. Khaled,  l’enfant d’Oran
a prouvé encore une fois qu’il porte sa
couronne avec mérite. 

C’est du haut d’une majestueuse scène
érigée au bout du boulevard Centenaire,
l’une des principales artères de la capitale
sénégalaise, que Khaled Hadj Brahim a
envoûté ses fans, venus nombreux pour
l’écouter et se délecter de sa voix magique.  

Plein de verve et infatigable, l’artiste a
fait délirer une jeunesse  africaine en don-
nant le "la" par Ana el merioul wa s’babi
an’tya, suivie par Ana laârbi ould Sahara
dans une ambiance haute en couleurs
n’ayant laissé  personne indifférent.
Applaudissements, cris de joie et de liesse

fusaient de partout parmi  l’assistance
pour exprimer "le plaisir et le privilège"
d’assister à un tel   spectacle, animé par un
artiste dont la réputation a franchi toutes
les frontières, mais qui se produit pour la
première fois au Sénégal. 

Pas de répit pour un orchestre sans
fausses notes. Habillé d'un jean délavé et
veste noire, Cheb Khaled n’a pas donné de
répit à son orchestre composé de sept
musiciens qui ont, san fausse note aucune,
exécuté des airs aux rythmes variés. 

Micro à la main et esquissant conti-
nuellement des pas de danse au moment
où la foule se trémoussait dans une
ambiance festive marquée également par
une présence maghrébine, Khaled entame
une autre chanson, Kaddach kalbi m’aâd-
hab, un cadeau  au public qui "a voyagé"
en Andalousie sur un air de Flamenco.  

Voyant l’emblème national flottant et

exhibé par un groupe d’Algériens, le chan-
teur répond par Chaba ya chaba ben’t bladi
et Ali k’watni. Le public  ne se retenait
plus. On a avancé davantage vers la scène,
telle une vague arrêtée  par les barrières de
sécurité, fortifiées par le service d’ordre et
les vigiles. 

En effet, malgré les écrans géants ins-
tallés un peu partout à cette occasion pour
permettre à tout le monde de suivre le
moindre détail de la soirée, les amoureux
du raï n’ont pas pu résister à la tentation
de s'approcher le plus près possible de leur
idole.  

Khaled l'a bien compris. Lui qui, une
fois sur scène, s’est toujours  gardé de
décevoir son public, a préféré s’avancer
vers la foule qu’il dominait allégrement,
en lui servant les chansons Didi Didi et
Aïcha. Son succès  universel. 

Répétition en chœur avec le chanteur.
La fête a battu son plein et pris  de l’am-
pleur. Mais le temps est passé si vite. Le
roi du raï est passé par là,  à Dakar. Khaled
a répondu à une invitation pour contribuer
à la célébration  des arts nègres.

A P S

D es vents de secteur ouest assez forts
à forts souffleront aujourd’hui et
demain sur les régions côtières de

plusieurs wilayas, indique mercredi l'Office
national de météorologie (ONM) dans un
bulletin météorologique spécial (BMS).
Les wilayas concernées sont Tlemcen, Ain
Temouchent, Oran, Mostaganem, Chlef,
Tipaza, Alger et Boumerdes, précise
l'ONM. La validité de ces prévisions
s'étendent du jeudi 23 décembre à 09 heures
au vendredi 24 décembre à 09 heures.
L'ONM prévoit un vent d'ouest moyen de
60 km/h, avec des rafales pouvant atteindre
ou dépasser les 80 km/h.

Quotidien national d'information
N° 1150 | Jeudi 23 décembre 2010

FÉDÉRATION ALGÉRIENNE 
DE FOOTBALL

Remise des badges
aux arbitres 

internationaux 
Les arbitres Abid Charef Mehdi (directeur),
Bitam Mohamed Mounir et Bechirene
Mohamed Choukri (assistants), ont été pro-
mus au grade d'international, dans une liste
de 16 arbitres et arbitres assistants
(hommes-dames) admise par la Fifa pour
l’année 2011, a annoncé hier la Faf. En
revanche, Benaissa Mohamed Lamine
(arbitre directeur international depuis 2001),
et les arbitres assistants, Chaâbane Maâmar
(2007) et Tahir Belaid (2005), ne figurent plus
dans la liste des internationaux algériens de
l'année 2011. 
Chez les dames, l'Algérie compte quatre
arbitres internationaux : Ayouni Safia et
Moula Slidja (arbitres directrices), ainsi que
Belaribi Djamila et Belkadi Khadidja (arbitres
assistantes).        
Le président de la Faf, Mohamed Raouraoua
et le président de la Commission fédérale
des arbitres et membre fédéral, Belaid
Lacarne ont procédé à la remise des badges
aux arbitres internationaux hier au siège de
la Faf. 

Liste des arbitres admis au grade 
d’international (2011): 

Messieurs 
-Abid Charef Mehdi, arbitre directeur,  2011 
-Amalou Mokhtar, arbitre directeur  interna-
tional depuis 2008.  
-Bechirene Mohamed Choukri, arbitre assis-
tant, 2011.  
-Benarous Mohamed, arbitre assistant  inter-
national depuis 2008. 
-Benouza Mohamed Abderrezak, arbitre
directeur international depuis 2001.  
-Bichari Mohamed, arbitre directeur) interna-
tional depuis 2004. 
-Bitam Mohamed Mounir, arbitre assistant,
2011.
-Etchiali Abdelhak, arbitre assistant interna-
tional depuis 2009.
-Haimoudi Djamel, arbitre directeur  interna-
tional depuis 2002.
-Houasnia Farouk, arbitre directeur  interna-
tional depuis 2010.
-Meknous Mohamed Brahim Amine, arbitre
assistant international depuis 2010.
-Omari Bouabdellah, arbitre assistant inter-
national depuis 2007. 

Dames 
-Ayouni Safia, arbitre directrice  internationa-
le depuis 2007. 
-Moula Slidja, arbitre directrice international
depuis 2006.  
-Belaribi Djamila, arbitre assistante interna-
tionale depuis  2006. 
-Belkadi Khadidja, arbitre assistante interna-
tionale depuis 2006.

APS

LE ROI DU RAÏ FAIT VIBRER SON PUBLIC 

CONCERT MÉMORABLE 
DE CHEB KHALED À DAKAR 

FRANCE

Peu de femmes dirigeantes
d’entreprises

E n France, les femmes sont de plus
en plus diplômées, mais seules
17,2 % des entreprises françaises

sont dirigées par une femme, a indiqué
hier une étude de l’Institut national des
statistiques et des études économiques
(INSEE).  

Elles sont davantage représentées dans
la Fonction publique (62 % des effectifs
sans les militaires, 59 % avec les mili-
taires) que dans le secteur privé (42%)
précise-t-on. Des disparités apparaissent
cependant suivant le secteur d’activité et
la taille de l’entreprise. 

On signale ainsi qu’il y a davantage de
dirigeantes dans le commerce ou les ser-
vices que dans l’industrie, secteur globa-
lement moins féminisé.  

Par ailleurs, plus la taille de l’entre-
prise est importante, moins il y a de
femmes dirigeantes : elles sont 8,6 %

dans les entreprises de plus de 250 sala-
riés contre 18,9 % dans les entreprises de
moins de 10 salariés. 

Les femmes sont encore moins pré-
sentes dans les instances de direction
(conseils d’administration ou de sur-
veillance, comités directeurs ou exécu-
tifs). 

Leur effectif est concentré dans les
filières éducatives et médico-sociales qui
sont des métiers traditionnellement réser-
vés aux femmes et dont le poids est
important dans la Fonction publique,
souligne encore la même source.  

En revanche, elles sont plus rarement
présentes dans les filières techniques, la
police ou l’armée. Enfin, comme dans le
secteur privé, elles accèdent difficilement
aux emplois de direction (15 % en 2008
contre 13 % en 2007).
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ILS AFFECTERONS PLUSIEURS WILAYAS 

Des vents de 6O à 80 k/h 
aujourd’hui et demain

Fadjr : 5h53

Dohr : 12h23

Asr : 14h53

Maghreb : 17h13

Icha : 18h41

Fadjr : 6h11

Dohr : 12h42

Asr : 15h14

Maghreb : 17h32

Icha : 19h00

Fadjr : 6h26

Dohr : 13h01

Asr : 15h36

Maghreb : 17h55

Icha : 19h21
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signaler une éventuelle absence 
du journal dans leurs quartiers.
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Cheb Khaled.

Horaires des prières 
Annaba            Alger          Tlemçen                  


